
REVUE DE LA LITIERATURE TECHNIQUE 

Sélection des fiches d'lnichar 

lnichar publie régulièremen t des riches de documenlaliun classées, relatives à l'industrie chill'bonnière 
et qui sont adressées notamment aux charbonnages belges. Une sélect ion de ces fi ches paraft dans r haque 
livraison des Annales des Mines de Belgique. 

Cette double parution répond à deux objectifs distincts : 

a) Constituer u.ne d ocumentation de /iches classées par oh;et. à consulter uniquement lors d'une rechercho 
déterminée. Il importe que les fiches proprement dites ne circulent pas; elles risqueraient de s'égarer, 
de se souiller et d e n 'être plus disponibles en cas de besoin . Il convienl de les conserver dans un meubl" 
ad hoc et d e ne pas les diffuser. 

b) Appoder régulièrement clos ira/ormntions groupées plU' obfel, donnan t d es vues trur toutes les nouveuutés. 

C'est à cet objectif que répond la sélection publiée dans clwr{IJe livra ison. 

A. GEOLOCIE. GISEMENTS. PROSPECTION. 
SONDAGES. 

IND. A 53 F-iche n° 33.336 

D. WOLFF. Fangarbeiten beim Schürfbohren. Travaux 
Je reprise 011 de rémpéraJion d'objeli à t'intérieflr des 
trolls de sondt: de reconnaissance. - Zeitschrift für 
Erzbergbau und M1etatlhüttenwesen, 1962, novembre, 
p. 583/ 589, 12 fig. 

L 'articl e passe en revue lt>s divers incidents qui 
il')tervienncnt au cours d'un sondage et r1u i nécess i
tent un dépannage pour la poursuite du rorage - les 
objets d,. loulr nalun~ qui pC'uvr•nt aceid!'ntellc>m!'n l 

t<•ln6o' r dans u n trou d" sond\: d que.' les sondE-urs 
doivent rcpr<·nd"' f' t wm~·ncr en .Slll·foc• •. ll:ls tiji•' S. 
couronnes. trépan, corps métalliques étrangers. 
outils. boulons, etc. 
L'm.~-teur do11nc une d escription du matériel el 

outils spéciaux ut-ilisés et en indique le mode d'cm
rloi. 11 cléc:rît égalem ent ln Façon dP procéd er pour 
couper les ti(!es ou le tuLa ge, pour créer un bouchon 
à u n endroit détenniné pour dévier un sondage. etc. 

B. ACCES AU GISEMENT. 
METHODES D'EXPLOITATION. 

IND. B 31 Fiche n° 33.043 

G. KIRCHNER. Ein Stollenvortrieb unter Gebirgstem
peraturen bis zu über 160 "C. Crnnement d 'tme gale· 
rie de charge dans des condilio11s de lcmpérat11re de.r 
1·oches alleignant 160 "C. - Berg- und Hüttenman· 
nische Monatshefte, 1962, aoOt, p. 277/282. 3 fig. 

Pendant- son séjour é.I U J npon. l'auteur n eu l'occa
sion , entre- au tres, de visiter les travaux de creuse
ment d 'un tunnel qui devait avoir 1200 m de lon· 
gu<'ur r t Sf'rvir de galerie d'omrnée d 'el\u sous pres
sion à la Centrale Kurobe m. 

Lt' 1 Îl'uve Ku robe évacue les eaux du système 
montagneuK du nord (prMeclure de Toyama) dans 
la clireclion parallèle N~S. Tl y a une faille d 'affais
semr nl îm portante hordé!' de sédiments tertiaires. 
laves et tuffs vers l'Est ct vers l''vV : on rencontre 
rle3 granites et d es roches métamorphiques du Pa· 
lé01 .. oïque. Le< galerie doit t ravc>rser ces sédimen ts 
jeunes où la tcmpëra ture des roches oscille en tre 100 
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el 160". On doit nulurell (•mr nt prot éger les ouvri er5 
contre l~s a rrivées d't•ftu ch~tude. Ce la se fait a u 
moyen d 'un Jumbo dont 1(· pourtour supérieur est 
protégé par des tôlt>s qui sont consl<1mment refroi· 
dies pnr d es jets d'eau froidr . Il y a en out re ou 
loi! 2. fil es pnrallf.les d,. c;;tT• IH!! de 7'2.0 mm d,~ diw 
m êiTc. Le chargem ent des pie rres csl méc<~ nisé. 

IND. 8 414 Fiche n° 33.058 

J. GODET. Exploitation en couche puissante par tran
ches unidescendantes parallèle aux épontes sous plan
cher souple (Charbonnages de Blanzy). - Revue de 
l'Industrie Minérale, 1962, octobre, p. 669/ 678, Il fig. 

Couchf' de grandf' ouverture, e.~Cploilée an ciennC'
ment par tra nc hes monta ntes avec remblai à main 
(raible rendement) : d epuis 1948. t ronche d esct>n
danle : horizontale en fort pe11dage, para ll è-le aux 
épontes en d essous de 15". L'mtide ronn·rne ce der
nier ca s. Jusqu'à présent, le plancher préala bl e en 
feuill a rds était d étruit par le foudro yage d t• la Iran
che précédente cl rcconslilur ù choque lrnnche 
(grande perle de l t·mp~). Pour iiUg'fll tnl .. r lu concl:.'n
lrulion , il fall a it au(:!menler la lont:!ueur des laille~ . 
leur v ît·esse Pl ln haute ur dPs front s. On fil d e lon,:rs 
essais sur maqul'tl e. d'où découle lo. n'lé lhodc nc-
1 ucll e. Elle découle un. peu du pla ncher soupir 
d'U.R.S.S. (pour un ca s diHére nl) . 

Principe d e la méthode : d épiln[!l' d'tme pre.mièn· 
tranche sous le toit avec soutènement ordinnirt· pnr 
étançons et rallon[!es d e 1 :l3 m, le plnnrhcr <'S I 1 issé 
à la sole immédialPmcnt après ripage du convoyeur. 
puis l'on procèd e au fou droyu!(P. L es Lranc hc.; ~<'. 
je, . .. sonl prist·s sous ce pluncl•cr contin t t qu'il fa ul 
amener en sole sans le d ésoq(aniscr. 

Conslilul ion et confection d1t plancher compor
tant feuillards de 50 X 3 mm en rouleau;" d e 70 à 
8o l<g et Jirillagc à simple torsion. mailles d e 2o mm , 
fil de fer galvanisé d e 2 mm c·n rouleaux de 1,40 m 
X 15 m de long-ueur (so k11 <>nviron) . D épilage nor
mal sans pla ncher : boisage en V a.vc-c t é tançon 
verlical. un autre obliqut: parl ant du mêm e pie"Cl e t 

llne b êle inclinée sur IPs d eux. P1ist~ du c l.arJJOn : 
t•n coupages desce ndants environ lous lf's 12 rn par 
équipe de '.2 hommes dr•scendant toul l! la laille (fo
rage t'l minage) , bl indé plact\ obliquemcnl pour re
prendre les coupemeuts. Rf'ndcmcnl total : 7.85 1 
( accroissem ent de 6o %) . 

Problèmes posés : limites et d~tériorot ions du 
plancl1cl' - tensions n égatrvcs pa rfois da ns le plnn
c ht•r . P endage des tailles : un front légère ment 
montant es t favorable 

C. ABATAGE ET CHARGEMENT, 

IND. C 0 Fiche n° 33.0771 

1. EVANS. The size distribution of run-of-mine coal. 
La l'éprlrli tion gl'rtllldomélriqfle d11 chrtrbon /OIIt-vet~a/11 , 
- Colliery Engineering, 1962, novembre, p . 465/469, 
7 fig. 

L 'au leur é tudie les rcc hf' rc hes, théoriques cl ('xpê
rimentules. qui ont ~lé eflectuéc·s p our d éfinir l!l pré
ciser le phénornêne de ln frogmcntnlion du charbon 
pur les outils d 'aba tage>. Lorsqu'o n porte sur un dia
g ramme l"s fractions { ' Il poids inférieures à un cer
ta in calibre corrPspondm,t·. on obtient un t:: courbe 
.assrz régulière pour les calibres lllO yens ou pe tits, 
irréauliérc pour les gros. U ne fragmcnlotion plus 
poussée régularise la ï Ourh c. On n cl1erc hé à établir 
l1>s lois rég isl'unt la répartit ion des poids d e charbon 
abattu aux différents calibres ct à [(·~ conden ser en 
une l'onnulc mathémaliqul'. 

Plusieurs aut eurs ont proposé des formules qui 
sont discutées successivement. 

D es cxpériences prnlirptél's avec lm charhon du 
bilssin d'f:st-IVIidlands ont permis de compnrcr les 
vnleur.s données par la théorie et celle fom1ées par 
(' (' X(IfhCn du charbon en qut!S iion. 

IND. C 240 Fiche n° 33. 109 

F. LEBRUN et L. WATERLOT. Cont ribution à l'é tude 
expérimentale des explosifs d e sécurité. - Explosifs, 
n' ' 3, 1962, p. 85/ 98, 13 fig . 

Examen sysloimalique de certa ins pnrtunPtres q u i 
influen cen t les résulta ts d es essa is en gnl rr ie expéri
m enl a lt:> lors des tirs t d 'angle» avec paroi d e choc. 
Ces paramètres sont ! 1) Etal physique de la gale
rie (sêcl•e cl po·oprc. l.umide) - 2) Emploi ott non 
d e la cornir re - 3 ) Composition du bloc rain u re 
( oci er dou x ou dur) . rormc d(' la rainiiH' ( angle vif 
ou arrondi ) . 4) N ature d e lu paroi de choc. épais
seur dt cellc-d ( ncit>r j cm. béton J'J. cm) et hau
te ur de celle-ci . 5) Granulométri"' des sels - 6) Pré
scncr d 'un f'omhustihl e orgatiiquc dans la formul e 
de l' e>xplos iL 

L 'inflammation du grisou est clue entre autres à : 

u) trop grnnd a pport d'énergie a u sein d e l'ut
mosph(-re grisoull•use lors clP la réaction, b) trop pe u. 
d e malii're~ inhihitricf's, f') réaction trop lente el 
rorr<'sponda nt ou rl'lard d ' inl'la mmnlion du m élange 
{/J' iso ut eu x. d) réa c l ion 1 rop énc rgél iqul'.' dans les gaz 
d., ln d étonntion ou formation de rndica ux né fostes, 
c) ,-éwrbérulion, rencontre d'onde.; Je c hoc. avec 
1\pport local d'ént'rgie, f) pa rticules non d écompo
sées projetées dans T'enceinte. 
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IND. C 40 Fiche n° 32.991 

H. STETIER. Ermittlung von Maschinenkosten durch 
Nomogramme.Ez,alrraJion des dépenses poHr macbines 
par nomogramme, - Schlagel und Eisen, 1962. octo
bre, p. 742/746, 5 fig. 

Les machines sont de p(us en plus ulilisées dans 
le fond et l'e.xarnen des dépenses qu'occasionne leur 
emploi n'intéresse plus seulement l'ingénieur des 
projets mais llll~S Î c~lui dt' r cxploitulion. Pour ce 
dernier, il y n à consiÙéri.•r lt'S dépenses en salai res. 
en machines <:'1 en mat ériel. 

Le but de cet art icle concerne J'eslitnalion des 
dépenses au le poste : les machines. Celles-ci relè
vent du schéma suivant : d" une part. dépenses pro
pres pour machines ; d'autre part. dépenses d 'éner
gie. 

Les dépenses propres pour mach ines se décompo
sent en : a) amortissement - b) intérêts - c) frais 
d'entretien. 

a) Pour l'amortissement journalier, on doit consi
dérer le prix. de la machine + lO % pour réseTVe 
et faux frais. en dénominateur viennent la durée 
prévue d 'emploi de la machine en années cl le 
nombre de jours de marche effective par an (envi
ron 26o jours) , 

b) L'inlérêl qu'on aurait pu obten ir en plaçant le 
coût d 'achat ailleurs : comme l'amortissement doit 
au bou t de la durée d'emploi ramenèr la valeur à o, 
on peut prendre comme moyenne de la valeur à rem
bourser e n inlérN la moitié de la valeur réelle, soit 
par jour: 

valeur du neuf X 1.2 X o.so X laux annuel d'intérêt 

nombre de jours de travail (environ 260) X 100 % 

c) Pour les frais d'entretien. il y a un taux annuel 
à appliquer à cl1aque machine qui dépend de la va
leur du neuf et du nombre de postes par jour qu'elle 
effectue : a insi on a : 

valeur du n euf X taux % annuel 

nombre de jours de travail ('l6o) X 100% 

En divisant toutes ces sommes par mlllc. il vien t : 

4,62 i e 
rn=--+-+ 

l "15-3 26 

où L = durée en années. i = intérêt. e = entretien 
an nuel en %. Il reste à ajouler les dépenses en cou
rant ou air comprimé par jour. La mise en nomo
gramme est expliquée. 

IND. C 4220 Fiche no 32.970 

U. KUGLER. Schnellaufende Hobelanlagen ais Hilfs
mittel ;:ur weitere.n Betriebszusammenfassung. butal
lation de rabot à course rapide comme moyen de con
untrdJion potmée. - Glückauf, 1962, 24 octobre, p. 
1277/1285, 1 fig . 

Comme la statistique du mois de février l' indi
que. la République Féd érafe, sans la Sarre, produit 

500.000 t environ dont 37.5 % proviennent de ta il
les à rabot et 19, 1 % de couches p lus petites que 
1,30 rn dont 90 % avec foudroyage. Avec une lon 
gueur n'loyen ne de- 201 m et t.7 poste d'abattage en 
moyenne par jour, on alleint un avancemen t d e 
1.97 m. 

Le mot d'ordre est donné : il faut avancer plu s 
vile d produire plus. A la mine Bismarck VII en 
•961, avec tailles chassantes. d ans une couche de 
O.<)o m i.t 1 ,20 m, on a réalisé des avaucements de 
2 •• J8 m cl une production moyen ne de 750 t nelles/ 
point de chargement et une durée d'extraction de 
seulement 55 % (charbon à gaz moyennement dur) . 
P roduction journalière 3·750 t de 5 taiHes à rabot. 
rendement fond 2.55 tjl1p. Pour progr.esser. c 'est Ta 
marche du rabot qu'il faut contrôler~ on çonstate 
que le blindé a un déhil pulsé, parce que sa vitesse 
est de 0.65 m/s généralement d celle du rabot 
0.57 m. Cela donne une vitesse de débit sur le con
voyeur de 1 .o~ m quand ils von t en sens inverse et 
de 0 .28 m seulement- quand ils vont dans le mêm e 
sens : pour pouvoir régulariser, il faudrait une vi
lesse variable du rabot. ce ne serail réalisable que 
pour un moteur à courant conlintt (impensable en 
taille actuellemen t) ou une commande h ydraulique 
plus encombmnte-. C'est alors qu'on a eu l' idée. à 
première vue absurde, de faire marcher le rabot plus 
vite qu(• le convoyeur. Cela a cependan t donné d'ex
cellents r~sultats moyennant un certain nombre 
d'adaptations, notamrru:nl une surface déhouillée 

passêl' dt• 1,4 à -:2,3 m3 / mht de rabot. chiffre qui sera 
sûrement dépassé en couche tendre. La vitesse d u 
convoyeur a été por tée à 0.90 m et celle du rabot 
à 1.50 m; pendant un certain trajcl du convoyel)r, 
fe rabot fait plusieurs va-et-vient. le chargement est 
plus régulier. Bi~n entendu. il a falllL renforcer les 
moteurs el les chaines, la passe au lieu d e 6 cm n'en 
a plus que •1 ou 2. Dans les installations ordinaires, 
on compte avec une force de traction du rabot de 4 l 
ct des pointes de 7 à 8 t pour 6 cm de passe (avec 
ici d es posses de 4 cm, on a aussi une traction de 
4 t et des pointes de 7 à 8 t. mais qui peuvent at
teindre ':20 1). La température du chantier est aussi 
à surveiller. 

IND. C 43 Fiche n° 33.31 b 
BRINK et SEYDICH. Die Erfahrungen mit Rammgera· 
ten auf der Zeche Erin. L'expérience d11 rabotage pat' 
bélier au puits Erin. - Bergbau, 1962, novembre, p. 
411 / 415, 13 fig. 

Description du chantier raboté dans Emestine 1 : 
c:ouC'he de 1 . 1 o rn d'ouverture. pente 40°, longuetLr 
d e laille too m: boisage chassant, allée de 1.10 rn 
de largeur. Ava ncemc11l joumalier 2 ,20 m. R em
blayage par INr<'s rapportées. Personnel total : 30 
hommes/jour. 

Par rapport aux. méthodes tradilionneiles anté
rieures, l"an'lélioration des production, rendemt<:nt et 
résultais apportés par le bélier incita la D irection 
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du J>uils Erin., à donner une <'xtension à ce nouveau 
mode d'abattage. L'expéri t•ncr acquise éla il l'espoir 
clc pouvoir ul il iser le bélier dans les <ml res couclu~s. 
moyen n ement pentécs du siège ('JO ù 40°). Onns 
un \1'1 gisf'ment, on devra rembl ayer les lr•l llcs par 
voit' pneumatique. Du fuil qu<' lrs différents orga
nes mécaniques d 'unr insta lla t ion d e Lc! li r r sont 
simples el robus t·es, t'économie ÙP son rmploi résul
tera avant tout J 'urne utilisation correcte e t à bon 
('Scien t des lrruils. Moyennnnt quoi, il deviendra 
plus uisémrnt possihle de rénlhw r une C'xploital ion 
t•n ti è>rem c·nt 0\écan isée. 

D 'o utre pari , comp arali vem enl à la la ille l~adi
lionnc ll <> à piqueur<; , la taillf' à bélic>r exiut> une 
rnain-d'œuvr1• rnoi rl:s nombreuse ; cc facteur Sl'ul 
C'OIJt ribuero déjà pour beoucoup à l'éconon1ie ((t: lü 
mélhodt•. Comme nllllrc ovanln!le, on peut r il"r que, 
t ians une lai ll E> à bê lier, un peul plucer des ouvriers 
handicapés, drclorés inaplc!s au piqueur ou à la 
t)OUSSière. 

Pour l'exploitant. la disoos il ion porticulièrt: du 
front d e tai lle (fron t couché en ovnnl). n'quise pour 
la pratique du rnbotn~e. offre certains avantages, 
nol<\mmenl l' nm6liornl ion de la tenue du toil. 

P a r ailleurs, l'é lect riricalion inlégrolc dP ~ instal 
lalions du rabolnf:fl' c~pporleru un nouvel r lémenl nu 
progrès de la mc<lf ,ocle <?1 rvntribucra à en accroître 
lu rentabili të. 

O. PRESSIONS 
ET MOUVEMENTS DE TERRAINS. 

SOUTENEMENT. 

IND. D 430 Fiche nu 33.169 

H. RITIER. Die Bellerrschung des Hangenden bei 
mechanisierter Gewinnung. Teil 1. Le contrôle rift toit 
en exploitation mécanisée. 1 '" partie, - Schli.igel und 
Eisen, 1962, novembre, p. 8 19/82 7, 20 fig. 

L'auteur débute par un dingrnrnmc relatif à l' u.ti

l isnl ion f'roissante d u ra bot e l de l'abatte use à tam
bour tlans la Rul1r. 

Il donn P une a nalyse d escriptive d 'une série 
d 'ëhoulcrnent s typique.; sur.rt•nus en ta ill es mécani
sées, tous loŒ iisés à l'endroit du pork-idaux des 
bêles. 

JI Jlll 'iSI' nlors Cn reVliP Jes lllCSliTCS SUS C'CtJiibl es 
d 'amé liorer la tenue du toit : 

1) avancement r<q>ide du l'ronl d<• taille - :1) évil eT 
dt> mettre lt' rront sur « relevage ... surtout s i le l.oit 
esl cléliteux - J) d a n s les limites où. la qualité des 
épontes lt• renncl. uugmf'nlrr la portance d es élan
çons en lcnnnt corople, toutefois. que ln portance 
réelle au Jond est gén érale ment bien inférieure à 
cell e dé tPt·m inre au banc d 'essa i en sur·face - 4) 
mécanisC'r ln poS(' des é la nçons en ul"i lisnnl d es ex
tenseurs hydrauli4ues ou a uloma liqLLes, qui d évc.lop
pent s ur l'étançon à la po se un e lc" nsion constante. 

indéprn dan lc> de l'effo rt nrusculairc de l'ouvrier -
s) aug111enlcr la dcnsii P des étançons en réglant 
jndiciE>usPmen l l'espacement el en le corri~ennt par 
étançon de rPnforcemcn l s i c' t's i· néœssaire - 6) 
nvar\lnge manifeste cltt rt'mblnya~re par terres rap· 
portées sur le fouclroyagp - 7) inl1uence de la lar
geur d 'allée sur la résisléll1C~ du soulènt'm('nl ; ce
peudunt cC> I!P-d <'St fixée r nr des limites en dessous 
dcsqu~ llcs on ne peut dvsct•ndre (largeur du con
voyt•ur) - influence égolemenl de la largeur de la 
sedion l a t~ra le d e la laille. Dans la Ruhr, on se 
lient entre 1 ,8n t'l 2,50 m, mais on a toujoms 
la f)OSsihilit é. de fil dimin uer en p.osonl des étan
çons supplémentaires. 

IN D. D 432 

W.H. EVANS et S.G. HARRIS. Factors affecting the 
performance of friction props. Les faclellrs qui t•égù
senJ l'efficacité des éfanço11s à frictiorr. - Safety in 
Mines Research Establishment, R.R. no 211, 1962, 
43 p.. 13 fig. 

Il y a actue llt>menl un miJlio11 d'ét ançons coulis
snnts en servi cc, dont· ur\ 1 !ers sont à friction. Il en 
ex.is iP plus d'une douzaine d e typ es. presque tous 
d'origine a ll emand<.-. Ils diHèrent par le mode de 
conception d e ll'urs parties, ([ui sonl : t) le membre 
supérieur sur leque l ag il le serrage du 2) collier au 
moyen d 'un d ispositi f qui fournit 2. 4 ou 6 faces 
frollanl.es. Le membre supérieur est s imple ou dou
blt>, jumelé ; 3) lP membre inférieur qui supporte le 
C'olli<' r el dan s lequel coulisse le membre supérieur ; 
4) 1<! chapeau et 5) le sobot de b ase. qui peuvent 
p ermellrc certains aju st-emcr\ls aux irrégularités des 
épontes et aux pressions n on axia les. 

Oe nomhrcux: essais ont été faits pour mellrc en 
évid(.' nce les qualités ou défauts des parties consti
luanl les différents types. 

Actudlemenl , on s' orie r~le vers la cons lruc l ion 
simplifiée t! l a llcigêc. L a forme t:ylindrique ou à faces 
parallèlt:s est n<'tt emenl préférable, pour les m em
bres, à la forme conv <-rgt'nle. La secl ion creuse est 
avantageuse. Ln surfoce d e contact de friC'Iion doit 
être réduill', nmis Lien répnrtic. Le ser-rage au moyen 
d 'un outil c;pécial c'sl préférable nu serrage à coups 
de martl'ftu. encore appliqué pour la plupart des 
é lançons. 

IND. D 47 Fiche n° 33. 159 

N. REPETZKI . Anwendungsbereiche und wesentlichste 
Merkmale der in Westdeutschlond hergestellten hy
draulichen Ausbaurahmen für flache Lagerung im 
Steinkohlenbergbau. Donwine d'application et cara,té
tùtiqm!J essentielles des sotltènemenls llltlrchants hy
ril'twliques po11r gisement rm plate/Ire dans les charbon
nages de l'Allemagne de l'Ouest. - Montan Rund
scheu, 1962, août, p. 173/180, 8 fig. 

Dans les charbonnages c i-nommés. il est fait u.sa
l!c d'unr foçon cro is~ante de soutènement marchant 



396 Annales des Miltes de Belgiq11u 3" livraison 
-----------------------------------

en lieu d place de b êles el élançons isoles. L a rRi 
son réside dans la possibilité d'avancement plus 
élevé. d'économie de main-d'œuvre el de facil ité rl<: 
travail jointes à u ne sécurité plus grand(' pour le mi
neur. L' outem donne. après les curactérist iques c~
senlielles cle construction dl.'s dilférents types ~énë
ralemcnt utilisés, un tablc•att avec qul•fq u t's donnees 
relatÎvt's à l'l·ronomw rt1• leur PmpiC)i. 

Le soutènt•utt'ltl mnrdHltll , tnulgr<' unt• d(·pt'llM' 
plus élevé<· rl ' imrnohilisnlion à l'fldmt. dutttll' vis it 
vis des hêl(\s <·t élan~·ous isoll•s un 1Wflllt aqe mati·ril'l 
indisc~uté. mênw à avêlnct.>menl égal. CcC'i résultt.• 
des dépt<nst·s de main-d'œuvre P('tl élevées qu'exige 
le soulènemt•nl marchant· t,l. d'autre part, de l'en tr e
lien onéreux el drs prrlc>s ron• idérahl t•s au passif 
des bêles d étançons isolé;;. 

IND. D 45 Fiche n" 33.045 

X. Neue Forts.chritte beim Reibungsstampel. Vorteil
hafte Hydraulik beim Setzen und bei dar Schlossver
spannung. Not111eaux progrès datu les étançom ti fric
tion. AtM!Ifttges de L' bydrauliq11e po11r la pose et la 
mise en tension. - Gewerkschaftliche Rundschau, 
1962, octobre. p. 632/ 635, 5 fig. 

P endant rabatage du charbon en longues tailles 
avec les rabots et les abattl'uses à tambottr, on libère 
les forces puissantes de l'onde de pression. Pour les 
mnilriser. on st· 1 rouvr en facf' dt' problè•mes cliffi
ciles : on les résOl•t cPpPnclnnt pnr un lrallemenl de 
l'a rrirre-loille jttdit'il'UX l'l surtout (lflr un soutène
ment approprié à porlancf' hâtive. Ainsi, à côté d 'un 
bon traitement du toit. on peul même. la plupart dtt 

temps. réaliser le front dégagé, condition df' l'exploi
tation complètement mécanisée. Pendant plusieurs 
d izaines d'années. o n a recherché un soutènement 
approprié et on l'a réalisé avec le soutènement hy
draulique: vue ciu système Dowly, réo.lisation Salz
gitter et d l's élançons blindés: Westfnlia-L ünen. 

1v1ais les étançons à friction ne se tiennent pas 
pour hallus. Il est certain que le soutènement hy
d rrmliquc jnnit de 4 avantagf';;: 1) porlance hâtive 
'l) charge de coulissement conslanle - 3) faible cou
l issement sous celte charge - 4) pose e l enlèvemen t 
faci les. 

P ar contre, ils sont plus mécanisés el donc plus 
coûteux. pièces plus fragiles. C'est pourquoi les 
conslTuclcurs d'étançons à friction ont pt·nsé à pour
voir leur matériel de la plupart dc•s nvanla~es des 
élançons à friction sans leurs inconvénient:; ct cela 
a u moyen d'appareils d,, po ... t· indêpendan ls el le 
plus souvent !Jydrauliqut>S. 

Vue d es appareils de nlisc• l'n ll-nsiion hydrauli
que. 

Bccoril : appareil de mise en tension de la ~cm.tre 
et appareil de pose hydraulique. 

Système Schwan : étançon à anneau dt! serrage 
avec disposit if hydraulique de pose et de mise en 
tension. 

IND. D 53 Fiche nô 32.996 

H. JACOBI. Erfahrungen mit einer Brechblasmaschine 
zum Versetzen von Ortsbergen. Essais pl'atique.r @ec 
1111e machine de concauage et soufflage pour Je dipla
cemenl des piel'res locales. - Schlagel und Eisen, 1962. 
octobre, p. 756/ 762, 3 fig. 

Presq ue Ioules Jes mines se lrouvcn'l un jour de
van t Je prohl~me de l'économ ie de l'évacuation d es 
pierre~ de galc' ries de pied de tai lle. ou mieux, de 
leur remis én lai lle. Dans ce. dernier cas. la rem ise 
manw•lle l'Il lai lle se mon tre généralement trop col'l

leuse et une grandt~ inslallation de concassage de 
pierre pour remblayage pneu matique ne sc justifie
rait pas. On doit alors pcnscr à la petitt> concas;
sease remblayeuse p11cu mat ique Markham, comme 
on le fait en Grande-Bretagne el aussi e n Bcl~tique. 
Dimensions d'encombrement 3,:15 X t,o,p m X 
1.32 m de f1auteur. Poids 3 t. Elle est actionnée pur 
un mol<"ur dc> 11 kW. Ce dernier est monté sur l'as
sise aisément dépluçahle qui porte aussi un accou
pfemc-nl Voilh. l'embrayage et la rnaC'hine d e con
cassage el de• souffla~~>. F:nlr"C" le moletlr el f'accou 
p lemenl c-omnw ent re l'em b rayage! el le tambour de 
concassagC'. il y a des joints élastiques pl'ëvus. l e 
tambour de conC<lssage et la roue à cell ules fonc-
1 ionnf'n l comme dans une remblayeus(' grand for 
mat. le tambour concasseur tourne• à l'allure de 
20 tr/ min : en tête de la mnchine, dc·s '2 côtés. il y a 
u n étançon de calage de 150 mm Je diamel-re avec 
oreilles pour suspendre les luyauleri<!"~ d'air com
wimé l'l de soufrlalfl'. 

L'Miicll' ,(él"ril f'•·mploi d'un e telle mnchine à la 
rnint· Motltios Stines (Rhein hausen) dans la cou
cliC' Gi roncfl'fle 5 (0.90 m à 1 ,to m) a\'CC 870 mètres 
de panncnu. La machine est installée ici dan:. la 
voie de tête en direcHon (pente de+ 10° à- to") : 
dfe est 5 à 6 m derrière la laille et reço it les pierres 
de bosseyenum t par un b lindé d 'une vingtaine de 
mètres suspendu à l'extrémité au-dt>ssus de la ma
chine. Economie de 50 % sur la main-d 'œuvre. Prix 
de revient. 

IND. D Sb Fiche n" 33.049 

W. REINOLDI. Bergefèirderung mit Seit8J1entleerern 
in stark geneigter und steiler lagerung. Service des 
pierres par berlines à 11ersage latét·at dans les gùemenJs 
à fort pendage et les dremmls. - Berg bau, 1962, 
octobre, p. 365/374, 5 fig. 

Pour accroître la production des ch a ntiers c11 
dressant. une des premiE-res condit ions e~t l'arrivée 
ITtpidl' des pierres pour le remblayage. Un tableau 
de la méthode adoptée dans divers chantiers : rem
blayage vneumatique ou berlines à versage latéra l. 
On voit que, à ct>lle mine. ce sont les berlines. à 
versage latéral qui sont le plus employées : 145 ber
lines de 1.000 litres conlre 650 pour le remblayage 
pneumatiq~Le. On admet que, dans l'état actuel de 
la technique, on peut atteindre une a llure de 500 ber-
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lines/poste (= 1.000 1). 

L es progrès réalisés dans !"'es micH's sont Ids qu' r n 
plus dt·s luyautPrres à a ir comprim é, on d is posr 
aussi de !'onduilcs cl'cnu pour l' inj<'clion e n vc·ine Pl 

le tir avec ea u sous pn'ssion, 011 b1r·n fp,_ martet11cx 
piqueurs à pulvér isalf'ur~. e l . dans de nom hrt·Hx cas. 
l'éclairage coller tif <'n lail lf'. L e de rnier mot n'est 
pas dit en ce qui concerrw f'u rcroissemen 1 J,. la re
mise d es pierres en l<liiiP. La raçon de fain• ],._,cou

pem!.'nls joue un c!'rtain rô le. le pe' ndagc .nussi ain s i 
QUC' la Jargt'ur des a llée'! (flbaq uc). 

IND. D 711 Fiche n° 33.3 15 
H. SCHIMMELFEDER. Die Verwendung von Kleban
kern zur Beherrschung d es Gebirges bei schwierigen 
Erweit erungarbeiten in Grossraumen in unmittellbarer 
Schachtnahe. Utili!ation de bo11lon; d',mcrage collant! 
po11r la ten11e deJ terrttim, ,;{'occasion de /l'aVal/X d'r.wg
melllalion de Jecliolt présentant des cliffimlté.r dans tme 
chambre d'etwoyage a11 11oiJinage d'tm p11its. - Berg
bau, 1962, novembre, p. 405/ 4 10, 4 fig. 

Excmpl t- carnrlé ris ti.que d 'ulil isu lion dP boulons 
d 'nncrng"c Becoril dan .c; u n d tnrbonn ngP du rl is tric l 
esl rit· lu R ultr pour le· recarrn:t~: il urundc> .section 
(section subelfipliqw~ it l<'fiT' nue• de 10 m de la r
geur X 13.60 m de haut eur) d .. l'envoyn(!e d\n1 
puils p rincipa l J 'exlraclion . 

l. Carncléristiqur's d es boulons utilisés : lo11qur.~ur 
tige 2 ,50 m - 0 3l mm - clmrgr df' rupltere à la 
trac tion 75 t· - d ensité d 'uti lisntion : 1 pn r m2 terre 
nue. 

Il. D escription el or!.( ani sn lion d~c t ruvai 1 dnns ses 
dirfére ntcs piHlSI'!., SUCC('SSÏOn J p:, opér(ltiOJI1S r li'mcn
laires , temps, Plr.... 1) démo li! ion du vit· ux rC'vele
m en t s - soulèntomr nt provisoire - 1 rou.ssnf.t(' l) an
crage J c•s boulon s : roraqe, pOA' - 3) revêt 1'1111' 11 1 dé
finitif. 

TIL Economh· dr lu mrtltt)de: é turlr c-omporntÎV{' 
de:> prix de r<'vi <: nl totaux par m2 d t' surfare de ror lte 
nue:-. dans les ) versions : 

a) hois seul •lï-'237 DM/ m2 

b) ancres seu!t'!. '24•3()0 DlYl/rn!! 
c ) mixtes (1/2 bois -1- '/'2 nncn•s) tD--19'2 DM/ m 2 

L'auteu r énwn~rc. dans un <> séri<> de Lablcanx 
cornpnratifs, les dil'fé rrnt s é lé rne•n ts conslil ul ifs d" 
ce prix de> revrf'nL 

Un roup d 'œil sur lf's ré-<uhnls d é-lllonlrC' la supé
riori té incon\f's léP dr's boulon~ d 'nncrage. 

E. TRANSPORTS SOUTERRAINS. 

IND. E 1310 Fiche nn 33.170 
A . VIERLING. Entwkklung und Stand der Gurtfêir
derung im Berg bau un ter Tage . Le développement et 
l'état c/11 tra11spo1'/ par convoyeur à bat1de en exploita
tion ali fond. - Schla g e l und Eisen, 1962, novembre, 
p. 827/831. 14 fig. 

L e convoyf'ur ù Lande a trouvé sr• place d éfinitivr 
dans la voie: r 'c·st ainsi. tilt. à ce jour, de:. 350.000 111 

d'ins ta llnlions en service nu runtl dans la Ruhr. 
347.000 rn sont C' tt voif's Pl seulement ).ooo m en 
t·a i Iles. 

L 'auteur ft~ il un exposé d t!scriptir d!.'s dirférents 
Pl'rreclioncwnwnts intervenus d ans !'Pmploi d es con
voyeurs n bancle au cours d (•s dl'rni~re.s nnn ées. 

1) U tilisai ion d e 4 roul,•m"' portnnt le luin supé
ri<• ur in curvant la ha ndr· c•n w1e a uge. ce <'fui permet 
d'nrcroltre la rn pnrilé de '.20 % - 2) Rouleaux por
tecrrs dt> brin supérit>ur en caoulcltouc à oll!du lntions, 
Lalês t-ur un cûbl .. d 'acie r avt.'c roulc,menls uu..-.: ex-t ré
mit és ( lirmt:' Prt'cismecn d e Sa lzbuch) - 3 ) S uspt•n 
sion de l'infr'asl rucl ure pa1· chaîn es ou càhles régla 
bles (EickhoH) - 4 ) Dispositions diver.s<.'s des lam
bours moteurs multiples donnant un a t)gle d'em
hrossf'mi'M dt> la bnndr· m n..ximum - 5) T nmbour 
d'en!rnirwmenl nv,•c l!.'vèl·cmenl c• n cnoutchouc por
lflrtl duns la mos5oc d f's chevrons t•n sn ill ie - 6) Tête 
motricP à un seul moteur· avec dispos ition d 'équifi 
bro gl' des rll'ux tan1bours cl'l' nlrnîrH•nwn t - 7) En
lrnînenl t' ttl équilibn~ d'tcnr• lê le motrice à un e seul,. 
bande, par Jeux mot eurs EicJ.I,orf de 33 kWh. 
O in.mé•lrl' du ta mbour 500 mcH, larqeur df' bande 
Soo mm ô 1 m - 8) Schémil. d' u•w sin lion cie com 
Ol(tnde d'une ban de indic1ée (8oo mm d e largeur) 
À 1 mol t>urs de 125 1<\iV - 9) DiVl'rs c:-s in s tallations 
pour mines métalliques, dont une uvee handc cle 
r .lOO mm !'Il acier avec rl'vêlemc•nt de caould touc 

C<.qlélJJ it• clc· transporte r tlt•.; bJnt'S de roc(l(~ f'lt'Sant 
jusquf' 1.000 k~ (firme Clouth). 

IND. E 1322 Fiche n" 33.035 
MASCHINENFABRIK HAUHINCO, G . HAUSHERR, 
J O C HUMS et C o. Kurvengangiger Teilbandfërderer 
auf der Zeche Limburg-Meuse. Collt'OJellr serpent fltl
t'l!t/11 à Limbot~rg-Mei/Je. - Ford ern und Heb en, 1962, 
octobre, p . 675/ 680, 13 fig. 

Dan~ lt> c:ns d,. débit inlerrnillc•nl , il esl écouomi
qw•, s ~tr d<' lon~rs lransporls, d e rf'lOttrir att transport 
aulomaliqw• rnr com•ovNcr a v N" 1 ra in de 1 abletle~. 
crlui-ri l'oit l<t 11nvcttr <'n tr<: lt>s (')oints lenninnux . 
Ln dmine d r lrodion pPul. n 'avoir qu'un brin ; pour 
hn ler lt• retour à vidr-. 011 emploi!.' la cha îne conti
mu•. L 'article· donnH des tlétnils dl' réalisat ion d 'un 
IPI ronvoyeur Fltt charbonn age> dt• Limbou rg--Nleuse. 
Lonlfuf'ltr totnl t· rie transpnrl: Q8n m. lor ,~ueur dn 
train d r tnblt'lll's : --10 Ill , largeur : 640 mm. capu
cité: 10 1 JL. stt'rile à la vite~sc J,. o.8o nt ou 0 ,40 

m/s. Pour le transport des pièces lourdes, on dispose 
de• ('hAriO[S qu'on pose Stlr lf's tabJf'llC'S OU bit•n pou.r
VUS de :>t:S propres gulels d e roulrmf'nt nvec assem 
hluge lttbulflirC' ou éléments isolés. 

IND. E 441 Fiche n° 33.330 

J. VERWILST. La fatigue des câbles par flexion sur 
poulies. - Revue Universelle d es Mines, 1962, no
vembre, p. 632/ 643 , 14 fig. 

I .e but d e cel article esl J e soul irJn!.'r l' importance 
d,· ln l'a l ifJue d rs cfl bl es l'léclris sur poulies en mou-
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vcment. Le problème est tout d 'abord dé-fini. En
sui te on précise les d;ffért>Tlles va riables : les varia
bles principales, les variables secondaires et les vo
riables difficile ment contrôlables. 

Les b uts d e l'étude so nt divers el principalerof'nt 
la construct ion d'appareils mieux adaptés ct pou
vant peut-être pennettre une diminution de leur 
poids, l'établissement Je facteurs d~ dépose. fonc
t.ion des résultats d'endura nct' (;'t tenant compte des 
facteurs liés à ln construction dl·s câhl t'~ t'l à l'utili
sal'ion ct enfin unl' m,,;IJ,•urt· conn nissancc de~ cil
bles devant Jll'rrnctl rc d'au~tmeukr leurs performan
ces. 

Pour mener à b ien celte étude. il faudra faire des 
essais sur des machines. Le tôle de ces machines est 
primordial. L'suticfe passe alors ~n revue Tes prin
cipales machin es existantes et expose les conclit·ions 
que doivent présenter les macl1ines pour étudier 
l'endurance des câbles l'! penneltre une définition 
des paramèiTCs . 

Il situe enfin le problème de la fa ti~ue d es câblc~s 
et monte l'intéTêt de plus en plus grand qu'il suscite 
tant au niveau international que nalional ainsi 
qu'auprès des différen ts intéressés, les chercheurs. 
les fabricants d(l câbles, les constructeurs d'engins et 
les utilisateurs. 

IND. E 46 Fiche n° 33,130 

T. ROWE. tvltne cor circuit equipment. L'éqttipemenl 
des ârmil; de badines. - Colliery Guardian, 1962, 
1 Pr novembre. P- 562/ 572. 18 fig. - Revue Demag, 
n° 163, p. 1/ 1 1 , 17 fig. (en français). 

Dans les i nstallal ions modernr•s dt' circui ts de 
roulage au.x recetles. l'air comprimé esl générale
ment remplacé par l'électricité ou la transmission 
hydraulique adaptées a ux berlines de grande capa
cité et assurant des manœuvres rnpîcles et automa
tiques. 

Pour le freinage ou le retardement des berlines. 
l'auteur décrit un équ ipemen t comprena nt un systè
me de frein hydraulique avec dfet hydropneum ati
que. q ui combine l'économie d e l'élcctrohyd raulique 
avec l'efficacité du cou ssin élast·iqu.e fourni par l'air 
comprimé ; installalion de construction allemande 
Kamper Maschinenbau, Berlin . 

Il décrit ensuite les pousseurs hydrauliques pro
gressifs pour berlines. opérant sans choc par l'action 
d'une chaine tratnante el d'un mécanisme à action 
hydraulique qui réalise sans choc l'avancement des 
berlines. à plat ou sur pente. 

D 'autres applications d e l'élc'Cirollydraulique sont 
foumies par les équipements d'cncagemenl" et cléca
gement. employant un moteur à rotor glissant. dont 
le couple variable s'adapt e aux manœuvres rapides 
et de courte durée réclamées par cc genre de service. 

Les culbuteurs rotatifs pour berlines de grande 
capacité suhissent d es effets d'rnertie considérables 
que l'on a réussi à éliminer grâce à l'emploi d'une 

combinaison de d eux moteltrs à rotor g lissant cons
truction D emag: le fond ionnement à vitesse amor
tie du culbuteur est réalisé sans choc. 

L 'auteur décrit enfin les systèmes de culbuteurs 
de berlines à pelles qui déversent directement le 
charbon à débit à JX'U près continu sur les bandes 
transporteuses sans l'in termédia ire d'une trémie-vo
lant. La firme D emag en a mis au point un lype 
•. 000 l/1.. 

IND. E 54 Fiche n° 33 ,060 

W. BELLINGRODT. La technique de la commande à 
distance dans les charbonnages en Allemagne Fédé
rale. - Revue de l'Industrie Minérale, 1962, octobre, 
p. 689/ 700. 19 fig. 

l. Accroissement du rendemen t fond dans Ies mi 
nes depuis t<;)58 grâce à la conce-ntration et à la mé
canisation. D éveloppement à conf in uer par d es étu
des poussées. 

II. Fonctions el possi.biHés d e la technique ~ Télé
v igie». Les indications d 'alarme sen•ent dan~ une 
large mesure à délecttt les d éfaillances: temperatu
res (tnormnll's. a rrê ts intempestifs d~ V(•nlilal~urs e l 
pompes niv<.>au d'cau anormal. t,!risou. etc. En A lle
magne, il y a une commission dt: lo télévigie pour 
l'inlToduction au fond des installations électroni
ques. 1er but : télé-indication d e signa ux oui-non, 
rnatériPI antigrisouleux, lignes de sécurit é intrinsè
fJUe. 

Ill. Téléindication : transmission r>ar fil <.>t pur 
ondes. T élésurvc.>ï lln"ce dl's travaux cl' c:xploilalion 
par indication oui -non. pm comptage el par mesu
rt·s - lt•s tt~lévr~ÏI's. T nhleau synoptique d es voies 
J'une install at ion de lr<1ction - contrôle d es poussiè
res el d11 grisou. Télévision en C'.xploitation . 

lV. Télécommande: pastille thermostatique -
électrovanne télécommandée - •léléindicraleur auto
matique - tableau synoptique du roulage a u poste 
central. 

V. D éroulement automa tique d e cycles d 'exploita
tion : a) station automatique de chargement b) 
marche automatique d e puits intérieurs - c) exhaure 
autornat·ique - d ) remblayage automatique. 

VI. Conducteurs des câbles à usages multiples. 

IND. E 6 Fiche n° 32.990 

K. SCHUCHT. Wege zur Ratianalisierung des Mate
rialtronsportes über und un ter Tage. Moyens de ratio
ntdi.ration des malériel.r de transport a11 jour et au fond. 
- Schlagel und Eisen, 1962. octobre, p. 732/742, 
31 fig. 

Revue de matériel moderne concernant : grues. 
si los, raccordemen ls. culbuteur-releveur déplaçable. 
bennes à mitrailles. chariot à matériel. chariots à 
bascule pour longues pièces. palettes pour transport. 
berlines-si los, wagons avec vidan~e sur rouleau.'<, 
chariots divers en tubes soudés. tratnage en courbe 
d e chariots à matériel et en galerie surbaissée. mo-
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norails divers pour le fond avec palans d e tran sbor
dement. pnleltes diverses pour charges p réparées. 
traîneaux vo-f't-vienl par chaine, dispositifs pour 
blindés : poten ce ou pont à manivelle, palettes glis

snnles. 
Tableou de la classification des diverses f)arlîes 

dtl transport avec d és ignat-ion d u p ersonnel respon 
sable el des particularités. 

F. AERACE. ECLAIRAGE. 
HYCIENE DU FOND. 

11\10. F 113 Fiche .n" 33.000 

F.B. HINSLEY. Air flow in level airways. Le cotmmt 
d'air dam les galeries de nivea11, - Colliery Guardian, 
1962, Il octobre, p. 473/482, 3 fig. 

Etude m athématique du courant d'air souterrain , 
bnsée sur des princ ipes d e th ermodynamiqtte. L 'au
teur analyse la mécanique du nuide circnlltnl dons 
ln g tt l t'r ie. les rela tion s entre vilt:'ssc dt• l'uir. prc:>s
s ion. éléments dyuamiques. échanges d e> cha leur. 

Pour les facilit és elu calcul, il consh lère l'air 
comme incomprc•ss iLie. C<' ctui, vu les fa ibles ~carts 
dt• pression . n ' iulroduil qu'une Nreur faihle. 

Lorsqlt'un coura nt d 'air s'écoule dans unr galPriP 
uniforme. le frotl emt>nl e ntrain(• une b uisse de pres
s ion continue. d 'où une augmen tation dt• vol ume 
qui représente un t r<wail proportionnel. S i le cou
rant é tait sans l'rott('ment dnns une galerie p arraite
menl caloril'ugée, le modP dr flux sera il d e form e 
iscnlropique pour une chute d e pression d t>tem1inéc 
t.' ( le t ravail correspondant seroil aisément mesuré 
sur le diagromme d es PV = con st. 

D a ns le r!ux odia bàt ique avl'c froll('ment . le tra
vail dû à celt•i -ci es t l.ransform é en ch u lcur " ' la 
dilatation qui en résulte l'absUt·Lt•. L'étutll' du phé
nomèn e aboulil à JimilPr à 1 % l'irnporta ncl! dt- l' <' r
reur introduit e dans les calculs pa r l'hypotl lt's<· ini
tiale. 

IND. F 123 Fiche n" 33.0 10 

P.C. LINGO. Face vent ilation with continuous mining. 
lA ventilation du front de crew emenf rJVec les mineTII'I 
conlinlls. - Mech.anization, 1962, septembre, p. 
39/ 43 , 5 fig . 

Avant l'emploi d es mine urs continus. les exploi
tations américaines par cha wbreos c l piliers fnisaient 
usa ge de v enlilatcLtrS auxilia irf's pour an.éliort'r 
l'aérnge des chantiers, mais il a fallu réglPmenll'r 
ce t u sage tl caust> d es n ombreux incl'ndies dont ils 
é taient la caust'. Avec les min<'urs continus. il n 
rallu reconsidérer le problèm e de l'aérage auxiliaire 
cl en autoriser l'emploi régulier, moyenn a nt certai
nes conditions el m esures d ' insp ection. 

L 'ar ticle ex pose plusieurs cas d 'applicntion de 
T'aérage par ventilateurs aspirant s. soufflants ou 

combinés de c:hnnliers exploités par mineur continu. 
Celui-ci comporte en généra l un vt-ntilnteur souf
rlunt qui lui <'St incorporé sur le côlé t• l un vr nlilu
lcur indépeudanl , raccordé à des conduill•s a spiran
les a boutissa n t nu côté opposé, aspire l' r1ir qui a él~ 
a insi obligé dt> balayer lE' front J 'alt aquc df' la ma

chine. 
D es données concerna nt lE·s cléhits d 'air, les tem

pératures, la disposition d l•s riHlntiers. 1"\c •. . so11l 

fournies. 

IND~ F 21 Fiche n° 33.067 

A. ROBERTS, B.R. PURSALL et J.B. SELLERS. Me
thane layering in mine airways. La Jlratificalion du 
griso11 dtm! les galeries de 17tines. - Colliery Guardian, 
1962. 25 odobre, p. 535/541 , Il fig .. 8 novembre, 
p. 588/ 593, 4 fig . et 15 novembre, p. 630/ 656. 

L'arliPie passe l'n revue les travaux qui ont élé 
publiés sur l'étude de la st rnlificalion du f;frisou au 
toit des ~a le ri cs. C!• phénomène esl r ombol!u par 
divers moyens : diffusion moléculnir~. pression de la 
vrntila tion. ~~jf'cteur V enturi ou cloisons en toi le, 
drainnl:(e du grisou . turhulen ce a vc·c m élung(' fi r uir 
d t• ve nlil olion. cc•s deme dernic·rs é tan t les plus efl'i
r occs, en conjuqnison . On éludi t> d 'abord la diffu
s ion moléculaire sans agitation. phénomène qui a 
donné lieu à plusieurs rerherchcs expé rimentales qui 
monl rent· q ue le m élange se réalise protirrucment 
dans des limilcs de lemps de l'ordre de 20 à 40 h. 
Ln turbult' nrt' auj.!menle n a lurt>llf'nteJll beaucoup la 
rapidité dtL m é lange. D es expérien rcs sont c itées, 
dfeC'Iuées r n galeries horizontalPs ou i!1d inécs. Elles 
montre111 le mouvem en t d 'entraînem e-nt des couches 
dr> gri sou . L'influence arct>lé'ralrke ou re tardatrice 
d P la p<'nl f' a é té mi sP en lumière el d es formu les 
ont été é tablies pour carnd ~riscr le 1)l1énomèn e en 
fon r lion dr~ données de l'expérienrl' : dinwnsions 
cl r 1Ft lfnkrie. inclinaison , den sité d vik~"t' drs gaz. 
luux d'émission du f!ri sou. 

En pratiqut', la strntiricalion du grisolt ~·ah~ervt· 
qua nd le courrtnl d'air a moins d e 60 m/ min . il faul 
toutefois remarquer que souvent le coura nt J 'air n 

un e vitesse nolablernenl plus grande près du mur 
que près du toit . pout rliverses raisons. 11 faut en 

!oui cas que la vitesse du coura nt d'air au voisinage 
du loil dépasse 2 2 rn/ min . 

L 'auteur recherch e l' c-x préssion m a thémotique de 
ln rlispers ion du grisou s lra li l'ié pnr Jiffusion molé
t·ulnire. 

1l é tudie en ~uite le phénom(onc de ln J;Husion tur
bulente : définiss~nl le « nombre de- Ricl1ardson :t, 
paramètre sans dimension servant de crit èrt' d e mé
lon gc> e t fonction à IR fois d e la vitesse r t d e la den
\> ilé, il rccherclw l.a relnlion enlrt> le nombre de Ri
l'hnrdson ct le rn r la nge turLnlm t. 

Il nb ortie ensuite ln théori t de lu s lrnl ification en 
galeri(' indiné1• el t•x pose les r ffels dc- ln ve ntilatio n 
avec lurhul<·ncc sur la cou che de gri sou. L es venli-
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lat io ns ascendante el dl'scendantc son t envisagées 
successivement. 

Il term ine par des considérations d 'ordr1• prnlitruc 
basées sur son étude l héorique appttyée sur des PX· 

pérrences de laboratoirf', cell~-ci réalisant difficile
men t les conditions existant au fond dt~ l<l mine. 

En particulier. il est diflicile d 'évaluer. dans la 
mine. le d ébit du grisott qui alimt•nl.-. la couch l' riP 
grisou au loil. rlonnéf' ess!'nlî,· ll l' Jr l'r llll le théuri
f(IIC'. 

Au sujet Ju piH;ttum•!rw d r· la f01 mal inn de nappe 
clC' grisou, les uuleurs discuiNtl l'inffur ucC' du coef
frcienl de r riclion du toil , fonction d .. s irrégularités 
de sa surface. sur le mélnngc du grisou stratîfré avec 
l'air de ventilation. 

Celle influence n ' agil pas dans le même sens dans 
tous les cas. On analyse ensuite, en s'appuyant sur 
les études matltématiqu~s publiées sur ces sujets. 
l'indice caractéristique d e la nappe de grisou 
(buoyancy) de la couche de grisou. sa vitesse en 
galerie inclinée, sa longueur en galerie horizontale. 

Appliquant les notions théoriques ènoncécs. on 
examine c-n fin les relations entre le mélange el le 
nombre de Reynolds. On allribu.e à cl"lui-ci. afin d e 
fixer les idées. d es valeurs dh·erses, de l'ordre de 
celles qui correspond(•nt aux conditions usudles des 
crnleries de mines et de cellc·s qui correspondent aux 
vaiE'urs réalisées au cours d'cxpéricnce~ :;ur rnodèlPs 
en laboratoire. 

Lrs vulcurs rrit iqPI' ~ du IIOmhn· di· Rt•ynolcb. C'O 

dessous dPsquell;·~ (;• flux (.ftiZl'U\' turbult•nl prcnJ 
une ollurc laminaire, snnt comparées dant-o les deux 
~.:as. 

INO. F 21 Fiche n'' 32.971 

G. OTIO. Ergebnisse der Ueberwachung zweier Ab
baubetriebe mit hoher Ausgasung. Rht~lta!J de ron
lrôle tie deux chantief.l d'abatage avec forJ dégagement 
de grùort, - Glückauf, 1962, 24 octobre, p. 1286/ 
1298, 25 fig. 

La Cotnmission du déQazagP du SKBV a con
tTôlé 2 tailles dans lescruelles les teneurs en grisou 
dépassaient 1 % dans I'aéra~e. e n vue dt> perfection
ner les connaissances sur le dégagem t>nt du grisou. 
Pendant les temps d'observation , 18 et 32 mois res
pectivement, on n'a observé la formation d'une cou
che grisouteuse dans des conditions de ventilation 
régulière (r'est-à-dire avec v il l'SSe du vent suffi
sante) Cflle lors de l'arr<!! rlu C'aplagr. L f'!'. diagram
mes du grisou-rnrc~istr<'nr tvlono (à prises Ioul es 
les 3 mintllc~) ont montré dl' forlrs irrégularités 
dans les teneurs, mais aucum· lc·nt'ur susçl'ptibl" dt> 
donner lieu à explosion (désignées nuage de gaz 
sur l'appareil). Ces dernières années. pnr suite d'unP 
mécanisation élevée, les irrégularités dt- dégagement 
du grisou ont pris une grandP. importance pour lr·s 
prévisions. L'analyse des résultats de mesur!'s a fait 
déplacer fe facteur c d'irrégularité dans le domaine 

de 1.5 à 2. Des mesures directes à Ta machine d'aba
la~re ont indiqué un dégagement local plus élevé 
dans le voisinage du rabot que sur l'enregistreur en 
voie de tête, mais mr.;si en dessous des teneurs ex:
nlosives <.'l hc•aucoup moindrf" que celles renseignées 
dans lt>s revues élran{fbres. Des dégagements de ~rî
~C>u, très irrégulit>rs pendant l'abatage. onl montré 
(Juc le clrainage pnr ln Yrnt ilalion n'e-sl pas toujours 
,,roportionne 1. 

Pour tnonlrer ll'S poinl es de dég-agement des cou
ches voisines, on a utilisé pour ln 1 1 ~ rois des appa
reils cnrr·~istreurs qui ont, l'Il effet. montré une cer
lainP périod icité, mais non cff's nuages de grisou 
comme on le supposait 

Pour un t> détermina tion précise de la série des 
bancs commt> base des calculs de prévision, le 
SKBV a cxpérimNIIé une caméra d e télévision pour 
trous de- son dl'. EIIC' perrnel aussi d'observer les cas
sures dans la zone d'influence sur la taille. L'in
rlu.ence des galeries de dégazage et celle de l'arrêt 
des sondnl(es ont permis des observations inécliles. 
Les quantités trouvées doivent encore être compa
rées avec les prévisions ct aussi au point de vue 
sécu rité. 

INO. F 21 Fiche n" 33.064 
M. de VERGERON. Etude du gisement et du déga
gement de g risou. Réunion du 29 juin 1962 à Verneuil 
sur le dégazage. - Publ. Cerchar, 1962, n" 1284, 
7 p., 1 tabl. 

Progran"'"' ;•1 pr{'f11Îi•fl's réali~ations dl" cclii' 

r'•tud,. l'ntn·prise pur Il' Cl'rchar. But : à dëfnut dl' 
climimlC'r le dégagement total du grisou. au moins le 
prévoir. le diluer suffisamment, le régulariser si pos
sible et rédu ire lu quunli té emportée par le comant 
d'air. A lu recherche de lois, il est fait: t) r analyse 
du mécaisml:' du déga«ement du grisou sous les an
gles piJYsico-chimiqut>s et méconiquC's; 2) la re
cherche de l'inlluence sur Ic dégagement de grisou 
d es facteu rs naturels (nature du charb on, teneur en 
f(az, profondeur, pente ... ) ; 3) fa recherche d e l'in
fluence des facteurs d'exploitation (sou tènemen t, 
nvanceme-n t, dépression du vC'nl·ilaleur. déb it 
d'air ... ). Détails sur les recherches de laboratoire 
sur échantillon de charbon el rechargé dt> gaz pour 
imiter la situation de départ. Recherches sur la 
quan ti té de gaz adsorbé. les Indices de vilrsse d e 
désorption, l'évolution dans le lt>mps. l'évolution des 
dimensions de l'échantillon. Au sujet des études 
statistique--S, l'auteur note la raible corrélalion en 
France entre le d<'ga~tement du grisou f't le débit 
d'<tir. la déprC'ssion de celui-ci ne variant guère que 
JI' 1 %. Il peut- en être autrement en Bf'lgique où 
l'on applique aux sondages de dégazage des dépres
sions de 150 à 300 mm de Hg. 

Des détails sont aussi donnés sur le-s résultats ob
tenus par des campagnes clP mesures 811 rond. 

DisCLlssion et conclusions : origine du grisou 
capté - facteurs affectant le dégagement ct le cap
tag«- · matériel et procédés - orientation des études. 
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IND. F 22 Fiche n" 33.066 

P. CODET. Instruments de mesure utilisables pour le 
contrôle du captage du grisou au fond. Réunion du 
29 juin 1962 à Verneuil sur le dégazage. - Publ. 
Cerchar, n" 1285, 1962, 5 p., 8 fig. et n° 1258, 10 p., 
9 fig. 

Appareils inclicalcurs. ]\ l(•surr des déprC'ss ions : 
tubes co U à t'au ou nl f'J'Curc. ['vfc..mre des d ébils : 
pour la diHéren tl~ de pression n-Ue pOl' l 111 diapllrag
me. ( onnnomè>tre diFfér<'nlit•l) nén·s!> ité d e rèpérer ln 
lempéralurr el la pression h aromélriquc. Mesu re drs 
lcne urs : on ul:ilisr de pelils appareils d'Orscll· pour 

doser Oz ct co~. On admel Cftlt' ln terwur Pfl ait· 
est 5 rois relie de· l'oxygén e. on t'Il d éduil la teneur 
f'n CH~ pnr différence. On peul cmployn un doseur 
d'oxygèonP Fyrite el un autre pour· le co!! . Quanl 
au grisorr. ll's gri~oumNr~>s inlerférl"nliels (Zeiss ou 
Ril<t·n) pe1·nwllc•nt la lecture directe. Princiyx·s des 
grisoumètres inlt'rfén•ntic•ls. influence d«> lo pression 
el la IC'mpérnture. d e la présc•ncC' d 'a7.ole exréden 
lain' ou dr> CO~. En résumé. il ne faut pas uliliser 
1:.: grisoumètre IPI qu'il t>st livré ; parmi les gall< du 
rond. Je CO:!. t'Il Cil~ de lr>ncur d é trassant 2 %. 
peul modifier nolable'm<'l11 ln tcncur f'n C Jl .1 . Appu
n~ i 1 s enrc~tis lreurs. 

Annt>xe: Emploi des grisoumelres inlcrfêre nlids 
pour l' nnnlysC' d es gaz de caplngc. T. Rappel du prin
cipe dc·s grisoumètres interférentiels. Il l nfluL'ncc de 
la lempérnlurt• c l de la pn·ssion (cnlculs). Ill. l n 
flu e nce d t> la présence d 'a utres gaz. 

Conclusions. Ahaquc·s. 

IND. F 24 Fiche n° 33.063 

R. GUERRIER. Le dégazage au bassin de Lorraine. 
Réunion du 29 juin 1962 à Verneuil sur le dégazage. 
- 1962, 5 p. 

Sur les 8 uni!és de prodttclion elu bassin. 4 ont 
un systè-me de cnplage installé : St-Charles. La 
H ouvt: , S te-Fontaine, Folschwilli·r. E ssai indu~triel 
en cours ù Cuvelelle. 

La !--Jouve : ;;ièj:!f' à lon~ues faillt•s chassantes fo u 
droyées. sondage~ en voie de têlc au toit de la cou
cht> de 20 e l même 30 m acluell l'ment inclinés à 50° 

sur la coudH:, dircdion perpendicu la ire à la voie de 
lê lr . éca rl 7 à 10 m , grisou Cilfllé: 9·7 m:1/ t à 30 % 
(26.5 % du lota! ). 

Folschwiller : siègt> à l ongue~ !ailles chassan les 
remLI<~ yées ( fl!1PIIrnat iqueml'nl) , sondages •·•'\ voie 
de tête nu toit <'1 nu mur de la coud11• cl ch ambre 
d e cnpln!!e dnns )ps n'ntb lRis lous lt•s '20 m ; ·2 so n
dn g<•s d e ')O m lou5 les 1:! m dans un plan à 45" sur 
ln voic de lêle, l'un au loil à ·10'' sur l'l10rizonla le 
d l'autre a u mur à 60" sur l'horizonlaiP. Grisou 
ca pté: 10,6 m3/ t à 6o % (22.'l % du total) . 

St-CI1arlr!s : Cnptngt• derrière barragt>s dans les 
virux. truvnu,x ct caplu!Je dt• soufflard s à l'nvancv
ml'nl· dr•s ti<~IPrie ~ ou t·ncore sondages d e pr o lcdion 

à travers les failles. Caple jusqu'à '2).5 m=~Jt d e gri
sou à 10 % (25,3 % dn toini). 

Ste-Fontaine: Siè!fe à longues lnilles clwssanles 
foudroyéPl.. Pc•nda.gt> : :50 à )4° - Captage mixte : 
sondages en voie de lèk· c t- traçagr·s préalables dons 
les C'ouch cs dn toil. On y capte 1 1 .5 ma/t dt> gaz à 
50 % (soit 25 % du loi al). 

D étails sur le ma térie l c t les apparei ls de contrôle 
au fond. Un grand nombre d e questions resten t à 
étudier sur 1) la m eill eure disposition - 2) l'in
flu ence du diamètre . 3) l'importa nce de l'épaisseur 
dr' charbon recoupt'e dnns les trous - 4) l'étanchéité 

- s) fe captage uu moment du havage - 6) quel 
est If' paromèlre le plus représentatif du ca pl age. 
L'ulilisnlion est très pnrlielle. mais l'incidence du 
cnplnge ,ur J,, teneur en CH4 d es rt'lours d 'air a été 
vtsrifiéf' plusieurs foi s. 

IND. F 24 Fiche n° 33.062 

P. DUFAY, L. LECHEVIN, M. RICAUD et P. HER~ 
BAUT. Le dégazage dans le bassin du Nord et Pas
de Calais. - 1962 , 30 p., 17 fig. 

L '(•xposé comprend trois parties ; 

Indications générn lcs sur le nombre' el ln position 
dl's sièges où le rléJ:!aZnJ:!r> est nppliCJué el résulta ts 
qénéraux oLtrnus. P our débarrasser le champ des 
rapports suiv~mls, des t•xplicaf ion s tedmologi(jues 
générn les sont fourni es su r le matériel de foration 
el l'organisation des réseaux d e captage du fond 
iullqu'aux s lEtlions d e pompag-e du jour. 

Rapports sur dt>s cas précis de dégazage : L. Le
cht·vin : sur le 5 de Bruay - M. Ricaud : sur le 4·7 
de Liévin . R. H erbaul : sur le 4-5 d e Drocourt. 

Observations générales présen tées aprèos ces rap
ports. S tti!!H'SI ions diversl's. 

( Résumé d~· l'nul\' ur) 

IND. F 40 Fiche n" 33.050 

F. KEIENBURG. Praktische Fortschritte bei der Be
kampfung der Silikose durch Trockenfilterung unter 
Tage. Progrès dam la ltttte contre la silicose pm· le 
filtrage à sec de~ porwières att fond.- Bergbau, 1962, 
octobre, p. 374/ 379, 16 fig. 

Dans ll's mbws de la R épublique fédérnle . of\ 

mène une lutl e loujours p lus ncccn luée contre la 
silirose. C (•s dnniers lemps. on constate des résul

lnls pos itifs ( le nombre d e s ilicot iques pris en char
t!e. d'après le S.K.l3 .V .. a diminué nol ahlement). 
Von Eicken. qui L'si clwr![é de lout·r.s fps observa
lion <; fondanwnta[c~. combat sans t·épil ln fine pous
s ière-. C'r.sl le moy0n Ir plus effi car<' contrP ce fl éau 
de la profession. L es chantiers menacés par les 
poussii•rc:s sont examinés • à la loupe ~ par les tech 
niciens d r.s m t'SUf"f'S d'empoussière nwnt; aclue lle
m(•nt. il y t'n a -120 ré partis dans 8o mines. 

D <tns dl' nombreux cas, par exemple t·ravaw' lo
t•nux de chargement. réparation d e ga leries, e tc .. 
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l'lmmidifica tion par luyèrc- à cau-air comprimé peul· 

suffire, mais dans de nomLreux cas aussi, on doil 
les mu1tipliP.r par suite dC' Ir, dPssical ion par J •• cou
rant d'air. 

Quelques installai ions de ces tuyères sont re
présentées. Le Dr Nickrl a prouvt5 qu 'il y a un 
ma..ximum !l' <>t1u à ne pas dépilssc'r $in on (pour 
Jotten) la fine poussièr<' est introduite dnns 1(> pott · 
mon. En oulrl' , ~ouvent l"humiclilé ni m:i upporll-<' 
nuit au l limut dnn~ fc·s winr~ dmudc~. C'e~t pour
quoi on rt·rowt dl' plus c'n plus ame. filtrr•s à SPC. 

D escrrptiun d e quefqut>s UIWs de• cc~ installations. 
F iltres à cellules DEA. V('nti lateur pour canars 
Korfmann, dépoussiérage d'une mad1 ine de rc•m
blayage pneumalique, installation à un point de 
chargcm<'nt (Standard-Fi lt·erbnu). 

IND. F 441 Fiche n° 33.030 

R.J. HAMILTON et W.H. WALTON. The selective 
sampling of respira ble dust. L' é•hanti/Jonnage séluJif 
des potmières re.rpirable.r. - « lnhaled particles and 
vapours >>, Perga mon Press, 1961, Il p., 7 fig. 

Des éc-hantillons de poussières res pi ra bles. c'est· 
à-dire capables de pénétrer dans les a lvéoles du 
poumon. peuvent êlre récoltés en aspirant le nuage, 
avnnr le collecteur. à 1 rn vers un pré filtre quî relient 
les particules qui seraient ubsorbéc·s p<:~r la trachée 
et les bronches. Une telle Jlréfiltration. pour ressem
bler nu proct;dé pl,ysiolo~tirJur . devrait affecter une 
nature aérodynnmiqut> aw·; rPndl'mrnt dr filtraliCJII 
dépc' ndanl. t'n prog-rc~~ion décroissante, de la v itesse 
de chute libre d es particules. On considè·re que les 
é lutria leurs l1orizon taux possèdent une grande par
lie des caraclérislique~ théoriques el pratiques re
quises pour un cnpt em· sélt>cl if. Si Co èt C sont les 
conccnt raltons de p articules d'une vitesse de chute 
f dans le nuage avant eL pendant la p énétration 
dans l'appareil, alors fa pénétration frnctionnelle 
est donnée par C/Co - l - f/fe. fe éto.nt une cons
tante. Si fe= 0.15 crn/s. l'éfutrialcur passera 50 % 
de particules d e 3 miuons Je diamètre équivalent 
et aucune particule supérieure à Ï· t microns. le dia
mètre équivalent élant celui d'une sphère de 
densité unitaire d e même vi t<'sse d e chut·e dans 
l'air. Ceci correspond aux demandes concer
nant la courbe de séleclivilé normale pour la me
sure des poussières respirables en relnr·ion avec ln 
pneurnoconios('. demandes rormulées par le~ Con
grès inl·ernulionau_-.: sur If' su jet. 

Si le rendement de c<~pla,:!e d'un élutdaleur esl 

porté en diagramme comme ronclion du diamètre 
envisagé pour les poussil•res industrielles dont la 
forme de particule el lu densité sont variables. la 
courbe de pénétrai ion esl étalée suri out pour les 
grosses particules. L 'article discute les caractéristi
ques de conslntclion des élutriateurs horizonlfHI'i. 
décrit plusieurs types de capacités diverses et com
pare leurs rendements avec les données théoriques. 

-----------------------
IND. F 60 Fiche n° 33.308 

H. BUECHER. Selbstentzündungsbrande im Ruhrge
biet, ihre Abhangigkeit von geologische.n und betrieb
lichen Gegebenheiten. !lzcmdies par comb11stion spon
tani?e dans la Ruhr en relatio11 avec les conditions géo
logÎques eJ techniques. - Glückauf, 1962 , 21 novem
bre, p. 1399 11404, 5 fig. 

nl' l()'j(l ,·. 1()()0, la centrale de secours d'Essen
Krny <• l•t.; ;.l,•rlr'r pour 431 incendies panni lesquels 
)7'2 (SG. 3 %) ;.cml dus à ln combustion spOntanée. 
L 'r·xanwn statistique a fourni des données sur la 
lrndance à l'nutoinllamrnalion. I nfluence de la puis
sance E't de la pente des couches. F réquenc<' de corn
b ust ion spontané<" dans les diverses catégoTies de 
char hon : l'ensf>mble des char bons gras el 1/2 gras 
totalise 86.3 % de ces in cendies. Inlluf>nce tectoni
que : les zon(·s de poussée so"t à surveiller spéciale
ment. O isiTihution d'apr(·s le stade et le mode d'ex
ploilaliol'\ : les exploitations rabattantes, ou à aba
t age différé. ou à rouclroyage son t pro port ionneJie
menl plus atlE>in trs par ces incendies. fnflucnce de 
la ventila i inn sur les inc<'ndit·s par combustion spon
tané~: lt'S c:rossi ngs el autres procédés de déviation 
du coura nt d'air sont souvent responsables de tem
pérature; anormales. En résumé, outre les conditions 
~éologir1ues. un certnin nombre d'autres circonstan
ces peuvC'nl· agir simultanément. qui prises isolé
ment ~cmilmt san s influence. Il importe donc de 
pr~ler attention à Ioules l1' !. c-irconstances dans les 
ens oi:1 ln romlmsl inn ~['lnn i,Hl éf' est à envisal(er. 

IND. F 61 Fiche n" 33.309 

W. BOTH. Betriebliche Massnahme zur Verhütung von 
Grubenbranden. Mesures pratique.r porlr prévenir les 
inoendies spontanés. - Glückauf, 1962, 2 1 novembre, 
p. 1404/ 1406. 

Ces incendies couven t souvent as~ez longtemps, 
mais la statistrqur~ montre qu'ils sont la ca use prin
cipale des incendies actifs. 

La statistique est incomplète en ce sens que nom
bre de ft-ux couvants ont été découverts à lemps t>l 

n'ont pas donné lieu à un incendie. 

Pour la lulle cont re les incendie!;, les points à sur
veiller spécialement sont : Tes feu .. x couvants. les 
gisements inclinés. les exploitations par foud royage 
ct celle~ à massifs conservés. ains i que les zones 
déran[(écs t>ll plateures. Pour éviter les courants 
d'air vagalmnJs et éd,aurfés. des mesures spéciales 
sont signalées. Conlre les incendies par cause étran
gère. il raut écarter les sources d'allumage et les 
matières combustibles. La détection rapide des feux. 
la pose préventive de matériel el moyens d 'ext inc
tion et la formation du personnel sont les moyens 
efficaces pour empêcher qu'un a llumage m· de
vienne un grand incendie. 
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IND. F 63 Fiche n" 33,087 

AUERGESELLSCHAFT. Selbstretter mit eigener 
Sauerstofferzeugung. Masq11e a/IIO-Jfttlvetettr avec gê· 
nératellt' propre d'oxygène. - Gewerkschaftliche Rund
schau, 1962, novembre, p. 690/ 692, 3 fig. 

Le musque a lll-osnuvetr ur orJimdrc l'SI i nlé rcs
sant [)ilr su s implirit·é l'l Sil lé(fèrelé. Tublen u mon· 
[mtH que. pour les petiles concenlralions en C O . 
c'est la snluralion du sang <'n CO qui compte: jus
que t o % pas de dunger. au-d~>là dr ()o % mort cer
tairw. Avre l'aul osouvt'l·ettr, on prul ft'S lt1r 1 h snns 
dancter dnns une atmosphè-re à CO ri même 'l h nu 
repo!! en ménageant S< l n•spiralion . D 'après la s ta
tion central{' d'Esse11, cc masque <l cepe ndant lill 

défaut imporlont. 11 1w protrgc pas contre IC' mun
CfUl' d 'oxyl!ène dons le.> virux travaux. d l'aut eur 
a joute que cr 111 11nque d 'oxygène• prul a.ussi s urvenir 
da ns crrtnins nutrrs ca s. pnr rx.empl e rxplosion en 
nt mospltèn· confinée. Ct·rl uinc(t)(•nt. on pourrait 
njouler nn réservoir cl'oxy!:!hw m ais il y aura it hété· 
rogéné ilé 1.'1 encornbreml.'n l. La finne e n vedel! c a 
trouvé mirnx; Je ) juillt>l t QÔ'l, e ll e a fn il hrevelf'r 
un appnrt•il À régénéra tion cl1imiquc d'oxygè-ne 
(comme dans l c.>s masqnes de sau veteurs). La. car· 

loucll(• dt' 7 X ' '' cm con licnt du peroxyde de po
lasse (KO~). qui mi~ c• n conlac: l nvrc f'IHtmidil é dC' 
la rcspirnlion , dégage de Jn f)OtUSSC' ordinai re d de 
l'oxygène : 

4 KO~ + 2 1 hO = ·1 KOH + 3 Oz : 
le co~ de ln respiralion réagit a lors snr la potasse 
ct four11il d e la Yapeur d'Pau : 

CO~ + 2 KOH = K:.!C0:1 + H~O
Celle eau continue le cycle avec K02. 

D 'autrPs détails sont donnés su r l'appareil qui 
<OillflOrl c illtssi nn e bourse> élnnchc qui pe nd sur le 
ventre d qui sc remplit cfoxygènP rl è-s qu'on déchiro· 
la capsn lt· de> démarrage, aprf.s avo ir rossé a u cou fa 
brett-If r support el fi xé ln pince nm:al e cl 1 'embou
chure pott r J a bouche. 

IND. F 63 Fiche n° 33.307 

A. SCHEWE. Erfahrungen mit Kohlenoxyd-Filter· 
Selbstrettern. Pra/Ùf'te des 17l<IJCjlleJ allfO·JaiiL'elellf'J à 
CO . - Glückauf, 1962, 21 novembre, p. 1397/ 1398. 

L'auteur se proposC' d'indiqt~er c~ qu 'on peul a t
lr ndrt' d'un rnasquP Ulllosauv<•tcur. m ois d'nbord, il 
signa le qu' il faut distinguer les mnsqt1es a ulosauve· 
leu rs autonomes. mnlhcureuscruent encore très 
lourds. rt les masqut's à CO qui ne protègen t pas 
contre un manque d 'oxygènt• de• f'atmosphèr('. Ces 
dcrniNs sont de 'l marqt•cs : Oriil,(t·r e l A u er. 

Ces dt•rnicres é\tmées. de nouvcDux types ont é lê 
créés qui pèqen l )'00 g en moins. Ils suffisent pour 
un emploi dl" oo m inutes el so11t uaranl is 3 ans. 
L'Admini~lrnlion des Fvlines Je> Dortmund impose le 
rt•mpluc·t·nwn l nprè-s <l uns. Div('rsrs cou srs d e mise 

hor~ service son t signalée~ ; dt" te lllt')s à autre, on 
doit en ouvrir un <' t le soumcllrr à des <>ssais avec 
mise hors service. L u Dorlmunder E3r•rrthau A.G. a 
mis au point une rnélhode conservai ive par isotope ; 
elle élim in r ceri ai ns ëélrnrnt -; dér cd tt('~tx, m nis ne 
garantit pas toujours lc>s autres. Le Unttc>Jle Ins titut 
de Francfort a. mis au point un procédé acoustèque. 
et mieux. un procédé aux rn)'ons X. Les essais chi 
miques res ten t cependant nécessaires. L 'auteur cile 
a lors 5 cas où des ouvriers ont eu ln vie sa uve grâce 
à l,•urs masques au l osauvel e:: ur~ . Le plus spcctacu
la it·e est celui d'un 1' hanlic1 otJ une transmission par 
bandl' à coi n pour convoyeur :;'csl enrl amtnéc, le 
surveillant a donn~ l'ordre alLx ::;6 ouv riers de> -re
vêtir leurs mnsquf's c• t furent tous s"tuvés après une 
murd1 C' de 45 min malgré les gaz d fum~es. 

Sur Ct's 10 d érnières nnnées. on cornplt- 66 cas 
clnns ln Ruhr où les masques au nombre de 1.000 
f• rwiron onl srrvi à fuir le dan(.fer. Avec la Sarre el 
1<· Lu~~in d'Aix-la -C ftapellt'. QO a ll einl a6oo. De 
1\·,.périenrc acquise. -J condusions sont tirées ; t ) 
le mn<~que do il toujours ê l re à porlèc de l'ouvrier -
2) dans la Ruhr. le masqLlf' n'a jmna is rail J éflml 
(à Luisenthal. l'appnreil à CO tw garantissait pas 
conl re le défaut d'o'<ygi-ne) - :5) la clurée d 'effi cacité 
de 6o min c~ f suffisunl e - 4) il fa ut prévenir la pa
uiqut•. s inon l l's mnsqncs sont négli gés. 

IND. F 63 Fiche n° 33.3 10 

W. BOTH. Das frühzeite Erkennen von Grubenbran
den mit Messgeraten. La riélectior1 rapide des ince11· 
dies de mine p111• les appareils de mesure, - Glückauf, 
1962. 21 novembre. p. 1406/ 1413, 4 fig. 

P armi les nombreux problc? mes q111e soulèvent les 
in cendies de mine>, un dt>s nlus importants est· leur 
délrt tion a ussi rapidl' qu(' possible-. 

L'aut eur rxomine Jes procédés usuels Dcluelle
men l mi s en œ uvrp pour déteclf'r lt•s incendies aussi 
hien que lt' co dans 1(' cas de reux couvant·s ou 
déclarés. JI esl é tabli qw· les fPlLX couvnnts dans les 
premiPrs stades dégagt·nl t> m•iron 1 o lit re~ min de 
CO. landis que ll's incenclirs déclarés en dégagent 
c •wiron 100 litres. 11 en résultc q ue. actuellemen t. 
On <.lt·vrni t pouvoir détf'cler un incendie déclaré un 
dimon che ou jour férié bent Jcoup plus lêll qu'on n e 
l'u fuit jusqu'à présent. par un procédé d'analyse du 
CO d u courant d'ai t• sortant . tand is que les felL"

couvnnls ne Sf' laissent délt·cler que pur l'analyse 
dPs courants d'ai r séparés d t•s clmnl iers. 

D c·s su~gt·s lions sont Fuites pour l'installation el 
l'crnploi de dispositifs d'ala rme à co•tla cls, le con
lrô lf• des enrcl!islreurs à CO el l'appréciation des 
teneurs en CO. 

Üttlre l'économie d e personnel qur ces appareils 
peuve11L offrir. il )' a lieu tlc tenir compte de l'ac
('roissemC'nl tfP séeurilé qu'ils apportent Pl l'écono
rnit• qui résulte d'une détection raricll' J cs incend ies. 
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C. EPUISEMENT. 

IND. G 20 Fiche n° 32.972 

G. HARTMANN et F. GUILLAUME. Die Automa
tisierung der Hauptwasserhaltung und der Zubringer
wasserhaltung auf der Saargrube Reden. L'atltomati
salion de /'exbartre principale et de l'exha11re mtxiliaire 
à la mine Reden de la Sarre.- Glückauf, 1962, 24 oc
tobre, p. 1299/ 131 1 , 21 fig. 

L'articl l' rC'Iate Il'~ étud<'s qui nol c\1,; ,.fftTiuét•S 
dans célie IHÎ•W pour l'aulontalisation de l'ex haure, 
installution qui n été amortie •' n moins d'un an. 

L 'exhaure principale se fait· communémPnt avec 
des pompes centrifuges débitant 5 m3/ m.in à un e 
hauteur moyenne d e 300 rn el moteurs à s.ooo V. 
tandis que l'exhaure complémentaire se fait avec 
d es pompes à moteur immergeable de 1 .'5 m 3/ min 
et hauteur d e refoul ement de 250 m. mot eur à basst 
tension. 

Base et con ditions de l'automat isation (condi
tions d'humidité. grisou . poussières. conditions lech
n.iqucs ct économiques) , Vue d'installotion habi
tuelle el données minières. Les pompes centrifuges 
ct le contrôle électronique à circu it ouvert ou fermé 
(où le réglage se contrôle par lui-même et non par 
une autre grandeur de référence). Foncl ionnem ent 
a utomatique de l'évacuaHon dE> l'a ir el du remplis
sage de la pompe. Contrôle automatique du niveau 
cie l 'eau et de la l('ntpé ral~tre des paliers. 

Schéma des çon nt-xions - fonctionnement - écono
mie - recommandalions. 

Conclusions: l'automa(isa lion de J'exhaure est 
aujourd'hui très réali sable au fond avec une sécu
rité plus g-rande que les installations de surface. 
Comme signalé au début. l'économie PSt telle que 
l'installa tion est amortie en moins d'un an, 

H. ENERCIE, 

IND. H 121 Fiche no 32.979 

H. FISCHER et A KAEPPNER. Moteurs synchro.nes 
pour la commande de compresseurs avec réactions 
extrêmement faibl~s sur le secteur. - Revue Siemens, 
1962, octobre, p. 319/321, 4 fig. 

Lorsqu'on établit le projet d e commande électri
rtue d C> gm s rnmpre-~sPurs à pi slons. il faut mt préa
lable examin er les react-ions qui s'exerceront sur le 
réseau Tors des drmnrraf,:!I'S f't même pendant Jo. 
marche. 

L 'appel de courant d es n10lcurs asyncltroncs à ca
ges ct des moteurs synchrones à démarrage au toma
tique peut entraîner des baisses de tension considé
rables sur les jeu.x de barres. Les Fluctuations provo
quées par les variations du couple résistant qui va
rie avec la position d u piston peuvent entraîner par
fois des variations périodiques de Ta tension du ré-

.~eau très ge nan tes. L 'article expose les précautions 
qui onl do. être prises à ce suj et lors de l'installation 
de 2. compres~eurs avec moteurs synchrones de 900 
lcW, 6 kY. 167 Ir/ min. 

IND. H 432 Fiche n° 32.981 

K.H. FEIST. Erdungen in Starkstrom- kabelne+zen. 
Conditions de mise à la terre dans tes ·réseattx à coll.
rani fort. - Siemens Zeitschrift, 1962, septembre, p. 
669/ 676, 10 fig . 

L'effd d'éll'ttrodc de terre des enveloppes métal
liques cxléri!'ures des câ bles et fe facteur d e réduc-
1 ion de loul câble avec enveloppe m étallique mi se à 
la terre au." d<'uX ext·rémités introduisent d es con 
ditions de tE>m~ st>Sciales d ans les réseaLLx de câbles. 
En utilisan t un circuit convenablement étudié. il 
est possible d e délt>rminer l'effet de l'impédan.ce d e 
cou plage en ln~ l'envt• loppe métallique et l'âme du 
câble sur le polt"ntiel d'é lectrode par rapport à la 
terre pendant les fuites de terre. 

D es mesures effectuées montrent que les courants 
normaux d e f uHe d e terre ne produisetü pas d es 
écarts de tension excessifs à travers ces points de 
fuile. 

IND. H 500 Fiche n° 33.014 

B.L. ME:TCALF. Electricity in mines - 1962 and bey
and. L'électricité dam les minn - 1962 et alt-d'eiti. -
The Mining Electrical and Mechanical Engineer, 1962, 
octobre, p. 82/ 90. 8 fig. 

Alloculion adressé~> à ln No tl ingham Un iversily 
Surnm er SclwoJ. 

l 'auteur montre ln part· ctoissnni C' que prend l'in
dustrie élcc!Ticrut> dans l'exploit ation d<·s minE's : 
é lectrification ct méçanisalion du fond . rôle de 
l'é lectronique dans fa transmiss ion des s ignaux. 
dans ln détection Pt la mesure à distance (grisou
métrie). dan s le conl rôle à distance des machines. 
dans l'expforation des bancs de roches. L'automati
sation des machines d'extraction progresse d e plus 
en plus par des dispositifs qui augmentent beauco~tp 
la sécurité-. 11 y a lieu d'insister sur la nécessité de 
mettre à fa disposition de l'industrie minière le per
~onnel compétent. dûmrnt formé par une instruction 
et un apprentissage adéquat, s i l'on veut que les 
engins nouveaux mécaniques et électrîques donnent 
le rendement qu'on doit en aUendre. La sécurité 
c:xi~e aussi une collaborai ion intel! i,:ren l1• et étroite 
e ntre lous les éléments J e l'exploitation. 

IND. H 522 Fiche n° 33.325 

H. GEISSING et J . KOHAUT. Commande instanta
née et sans inertie de redresseurs à semi-conducteurs 
pour des tensions élevées. - Revue Siemens, 1962, 
novembre, p. 325/ 337, 2 fig. 

Les auteurs indiquent un procédé de commande 
pour les redresseurs à haute tension. grâce auquel 
la tension continue peut être réglée instantanément 
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ct san~ c·ffl'l d'incrli1.•. L'oq~nnc corrN"tcur. qui esl 
con l-I il ué pur ; couplt•, de v nives hranciH1e~ t'n oppo
s ilion, est db posé d.uls le:-. ennui isnt ions de-s en rou
ll'ml'nls b"'""l' tc•rp .. ion du lran~rollnHtt•ut d'alimenta
tion. A lilr< cl'c'"'mplc•, on tlhrit urw in..,talldtion 
de rt·dtC'S:.ctrr:- hault· tpn .. ion .t ... .,l'r\'it•, dP.:;Iinél'" à ali 
mC'nl l'r unt· in~l.tf (,,, itm dr c oncl,•rhnkurs. 

IND. H 522 Fiche n" 33.324 

J. WEBER et G.F. GOETZ. Installation de redres· 
seurs houte tension pour filtres électrostatiques. -
Revue Siemens, 1962. novembre, p. 339/ 342, 5 fig. 

Compte lt'llu dt·~ diffc\rcn lr~ puissunces exigées 
par l e~ filln•s él<·<lro ... totiqut·s. H mudc•fl's s lnndards 
d'instolfntions dc• n·Jrrs-.eurs onl élé mis nu poinl. 
Pour dn; pui ~sunu•s jusqn'<i 30 kVA, lc•s appareil,; 
onl été équip<~S par clr.'< lmnsf'om1nl<•urs hnutf' ll'n· 
sion monopl"'"'~" c·t dr~ n·dr<•s,eur~ (•n pont mono
phasé. Pour J(., pui-.sunct·~ p(u.; ~ levées. on préfère 
une alimenlulicm Ir ipJ.u~éC'. rour lt-s reJresse~1rs à 
-.cmi-conduclt•urs. on ulili~t· lt• !wlt•nium Ces appa
rt>il, pcll\ eni Nrt· l'nlnclés. soil pour n·froidissement 
natun·l , ~oil pour n·froichssr•mt'nt par circulation 
cl'l'au ou air. 

IND. H 5310 Fiche n" 32.980 

K. MORKEL. Ueber Butylisolierung für Starkstrom
kobel und -lei lungen unter besonderer Berücksichti
gung der Alterungsergenschaften. S11r l'ùo/emmt mt 
butyl des câbles tle puiuance et fil.r isolés, spécialement 
en ce qui ro11re111e les rarac/éristiq11eJ dl! viei/lùsemenl. 

- Siemens Zeitschrift, 1962, septembre, p. 664/ 669, 
12 fig. 

l...'isolcrnt•nl nu Lutyl comhinc• les bonn('s proprié
tés diélc>clriqtu•s du polyi~ohulylc•ne uver IPs proprié
lés élastiques du cnQtttclrouc, associét>s nu~ cxc;ellcn 
les propri~lc~ tle r{•si~tunn• ô. Id c l,aiPur. A fa suit e 
d'expérir•nn·~ clt• vicillissC'ml'nl, on n conclu qul' les 
câbles i~oles uvt•c c t•lle rnnl ièorl' auront une durée 
d'utilisation d e· 15 ù 'lO nns nH'C des cond itions li
miles de 100° C à la s urface des conducteurs. En 
sc hosant ~ur ces l:ssuis. on s'allrnd à Cf' quE> l'isole
mrnl uu butyl cctnplnct- proJ.trrs~ivl'mrnl l'isolement 
au caoutclrouc nntur<•l pour n·riF•inPs applications. 

IND. H 543 Fiche n" 33. 102 

M. LEFEVRE. les liquides et lubrifiants difficilement 
inflommobles pour tronsmrssions hydrauliques. - Re
vue Universelle des Mines, 1962. novembre, p. 617 
632, 6 fig. 

Dan~ le rnondP c•nl it•r, on !(·nd. pour éviter les ac
ddenls, à rrrlwrclH'r cJ,., lubrifimrts c.lifricilemellt 
inflanmHIUI«•s pour lt·s mines. l'aviation, ln mnrinl'. 
lu mélallurgir·, 1'11"., brd pnrlout oi't l'inc:endie revêt 
un cnrnrl<'·rc de· purtilulit•re rtrm·i lé. C'est donc avant 
lout un prohlônw d" ~écuri l (> qui donnera nnissa11ce 
dans l'nvrnir à un(' réglr•mcn lnlion . En vue de cel lf' 

ci. de, tr~t, d'illcombuslihililë onl déjà été mis au 
point l'l l'nulnrr l'Il donne ln desniption. C'est dP 
plus un prohl<·nH• d'e•cononric. 1\ ce sttjel, l'ault>ur 
pus~«· t•n rt•vu<· le•, qu;llilc<> qtw doivPnl présenter ces 
lubrifianlo; dont lt• prix c<;t cnwre élevé actuelle
mt•ut, nl.ti' nt• li\rtll'ru Jhb il ,·ilbdi~'cr ,ou!> l'action 
de ln t' omurrt·nu• dt'' qur tes produits "Cront utilisél. 
sur unr f!r!lndt• ~dwlf<•. C'C'~ produits sont actuellc
mcnl tir cle•ux <· pc•cr.,, à <;avoir de~ émulsions d'eau 
el d'huilt• lllinérnlt• l'l de·~ lnhrifinnl s synthéliquts 
il base not.unnwnl de pho<;phalc·s-cslcrs. 

Crs dPrnit•rs doivL•nl êln• '>pécinlemf'nl éludiPS au 
poinl dt• vue dr l'l,yJtii>nc>. AvPc la rollahoralion ries 
cxpérimcnlnlcuro<, dc·~ fnlJricanls. des exploitants et 
cli's nrécnnicir•ns. on nboutirn. sans aucun doult•, à 
dl's résu ltais prohnn ls l>lii1S lardn. 

IND. H 7 Fiche n° 33.051 

G. SCHM ITI. Oelfilter in Hydraulikanlagen. Filtre à 
/mile dam les insta!ltttiom bydnwliq11eJ. - Bergbau, 
1962, octobre. p. 379/384, 7 fig . 

f'..éressilr clt· fillnH!I' : clnnw·r d'ohstruclion des 
canatLx étroits pnr le·' fines poussière~ . accroisst·
ment de l'u..,ur·c· d'où diminution dl' la durée des 
in'>lnllution .... c·nfin diminution de· la durée d'emploi 
de l'futile. dont· plu~ grancfl. coJl'.ommalion. ÜdJ!ine 
de (;t pollution : l'Ill• TWUI H roirp par l't>xlérieur ou 
par l'intc~riC'ur. a) de l'l•xtrrieur: lors du remplis
sngf' (spécioltnwnl au fond), aussi pnr « rPspira
lion •. c't•<~l à-dire• pnr u~pirnlion cl'ilir empoussiéré -
b) dr l'intérirur: u~mr mélnllique t'n service. em
bouAt.re par Vit>illh.sc·nwnl. résirlu;, de parachève
ment. C las.,ificnl ion df's filtres : a) d 'après .ln ma
lit'rC' filtranlr: lissu. ft•u trC', lingP, papler, métal 
lroil é . L) d'npri•, lt• prorr·ssus: tamis, grille. trieur 
ma~nél iqur . c) d'.111rf.s l'insta llai ion : nspi rani. 
sous pre-ssion. t•n n•lour. à l"ouranl latéral . cl) 
d'npr(·s lu grunufom élri1·: J!ros, fin, très fin ( micr·o
riltrr) • e) d'nprl'l> Ir numhrP : fi h re simplr . filt-re 
combin~ (n rtngc·~). En fin cl'nrticle. un tableau 
don nt· ln fini'!.\(' dC's Jivec s l(errr·cs. 

DC'~Criplion d(• divt•rs lypcs de rihres. 
R(o~islnncf' c..~u fihml!l': diaurammC'<:. 

1. PREPARATION ET ACCLOMERATION 
DES COMBUSTIBLES 

IND. 1 0 133 Fiche n" 33.140 

X. Fryston coal preporotion plant. L'installation de 
préparation d11 charbon de Fr)Jion. - Colliery Engin
eering, 1962, février, p. 48/ 54, 8 fig. 

Le lavoir dr Fry,..ton da11s lo division Nord-Est 
du N.C.H. pré"•nlt· Jeux puri irulnrilé~ : 

C\•st l'un tl,,., rft>ux pn•mi"rs lavoirs dans cette 
ré>r;ion à utilis<•r lUI lornbour \Vem co à milieu 
dt>nsc à lroi s produil-;. 
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- L 'installation a été conçue pour lrailel' simulta
nément du c h arbon tout-veill;lnt (250 t/h) et des 
pi enes de fosse ( 150 t/ h). 

L'alimenta tion du tambour \Vcmco 16-200 mm 
est prt!humidifiée pour é liminer lous les produits 
fins. Ceci assurf' une plus grandt: indépendance vis · 
à-vis des variat ions d'humidité du brut el une moin 

dre contaminallon de la suspension dense. 

Le refus dt•s séparnlt'urs nH\[!Hl-t iq w•s L'l le pnssr 
des cribles pré lttarltidificOtl•u rs pn.ssent dnn:; un clas
s ificall1Ur il spim le Wernco qui cl'fcclut• unr cnutJurr 
entre 0 ,25 el u ,8 mm sui\'ant la posilion du seuil de 
débordement. L~ survf'rse du dassific~teur est épais
sie et filtrée dans un filtre-presse à So chambres. 

IND. 1 340 Fiche n° 33. 142 

D.G. OSS et S.E. ERICKSON. Instrumentation and 
control of the heavy media process. bzstr111nents pottr 
Je controLe drt procédé par milieu deme. - Mining 
Engineering, 1962, mai, p. 41/45, 8 fig. 

Sdtéma lypiqul" du lavoir J)ar milieu dense de 
ferro-s ilicium pour traiter 1l·s minerais de fC'r. 

Le contrôle manuel de la densité est peu précis. 
Il donne d es variations atlei(!nant ± o, j 5· L 'intro
duction d 'un densimèlre nucl éaire. toul <'n consel'
vant la régulation manuefT I', a permis de réduire ces 
variations à + 0,05. 

Deux modes dr eon lrôlf' aulotnaliqul' ont été étu
diés: 

- Le contrôle Hollunl qui rlunne prnliquemen t une 
régulation par toul ou rien. Il a permis de ré
duire les variations dt densité à ± 0.03. ma is 
certains facteurs. tel le volume de suspension en 
circui t. restent incontrôlés. 

- Le contrôle proportionnel maintient les varia
tions de densité d"ns des llmites + 0,015. 

IND. 1 341 Fiche n" 33.148 

P. MOISET. Resultados obtenidos con un nuevo 
aparato de lavado capaz de utilizar una suspension 
magnetica estatica y homogenea de pequeno peso 
especifico. RémJtats obtemu avec tm tZOfltJel appm·eil 
de lavage pouvcmt utiliser 11ne uupension magnétiq11e 
statique el homogène a'e faible poids spéâfiqtte. -
lnstituto Nacional del Carbon, 1962, janvier-avril. p. 
7/16, 10 fig. 

D escription du bac pur milieu dense « Basse 
Sambre,. à dëchoTge contrôlée par vanne magnéti
que. L'apparc•il t'SI ron~titué- par un rést' rvoir rec
langulniœ ave<.. fond l'Il auge. Le plongennl t'$1 

amené par une vis vers l'extrémité df' l'aul{e équipée 
de la vanne magnétique. 

Les flollants sont extraits par débordement naturel 
par dessus un déversoir. 

La suspension dense est maintenue stable el lto

mogène, même à raibl e densité. par une agitation 
minime 

Cet appareil convient bien pour le lavage de fines 
à basse densité. Un anthracite 2-tl mm traité à une 
densité de portage de 1,43 a donné Wl lavé à 2,96 % 
de cendres avec un rendement org-anique de 96.73 % 
cl un reftlS à 65. t8 % de ce ndres. 

L 'éca rt probablP est de o.O'l et l'imrwrfedion de 
0.046. 

J. AUTRES DEPENDANCES 
DE SURFACE 

IND. J 18 Fiche n" 33.133 

S. WEINBERG. Hydraulic tronsport of cool. Le trans
port !Jydl'aulique drt cbarbon. - Colliery Guardian, 
1962, 8 novembre, p. 594/608, 1 1 fig. 

Le N.C.B. étudie les moy<'ns de transport hydrau
lique du charbon et a ét .. bli les données directrices 
et les critères nécessaires à leur réalisation : IYt>ès de 
circuit, méthodes d 'alimentation. propriétés hydrau
liques des systrmcs ont été étudiés. 

On a exarnin.: les avantages t'l les inconvén ients 
du transport de charbons dl' différents ca libres. el 
envisagé les principales npplicalion!:' possibles. Il 
résulte de ces études que le transport hydraulique 
est presque toujours possible mais souven t peu éco
nomiquP relativement aux moyens classiques. Le 
Lransrerl hydrauliqt."' n 'r·~t c>n fait intéressant que 
dnns de~ cas part iculins de transports à grande 
distnnce e t gros débit-. Le \a~ le }Jlus fréqut'mmcnt 
in téressant concerne le lrun~port du cl10rbon à une 
installation centrale de lavage. Le transport des 
schlamms peul également y trouver des applications 
avantageuses. 

M. COMBUSTION ET CHAUFFAGE. 

IND. M 3 Fiche n° 33.110 

N. SALIER. Etat de la technique relative à l'adapto
t ion des foyers de chaudière en vue de permettre 
l'utilisation des différentes variétés de charbons. -
Bulletin Scientifique de JIAssociation des Ingénieurs 
Montéfiore, 1962, juillet, p. 488/ S 14, Il fig. 

Depuis plusieurs années, la Belaique a été l'un 
des pt'emiers pays à utiliser des d échets de charbon 
dans les chaudières. 

Actudlt'ment, c'est 1•n Belgique que l'utilisation 
des plus mauvo.is charbons e~ t Ta plus généralisée. 

Si l'utilisation des charbons maigres cl cendreu x 
a Né aisément couron née de succès en chaudière à 
une seult> voûte( lOO à 130 t/ h) el ehnmbrf's semi
chaudes, l'extrapola tion aux chaudiè-res à 2 voûtes 
et chambre rut- d'abord un échec. 

La répartition de l'air a dû être enl'ièrement re
pensée et ceci fait l'objet de l'article. 
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Le~ nottvl'llt•s l·onct•plions donm·nt dt>s résultab 
remarctuuhlt>s : rrndrmt•nl cl,. dtaudit>rP <>4 %, te
neur c•tt imhrûiPs . u ,:; ;\ 0 8 %. 

IND. M 52 Fiche n° 32.987 

0.0. HEINRICH. Ueber die Abreinigung der Nieder
schlagselektroden von EleHrofiltern. S/lf le nelloyage 
des électrodr:s de p1écipitalio11 des fi/tru élec/roJiali
lf"es. - Staub, 1962 septembre. p. 360. 364, 6 fig. 

L 'uull'ttr donnt• lt>s mi~on~ pour lc~qUI·IIe" Jt., 
poussii•rrs rPI PllUI'' dan~; lt·-. clt>rl rofilt re•.; monlrt•nl 
frt>qu< mmt•nt un pOII\Oir adlté,if su pé riPttr à rehai 
conslntr ontérieun•nwnt. Il rlonnt· ln clrscriplion dl's 
syslèmrs avec bnlllit!<' t• n lon~. D 'n près lo·s rmhlico-
1 ion s de• Brandt. il ('-;1 ruis t•n évidence fJUe le b al 
In f.!P t rnnsvl't ~u t dt·~ t'•IN·t rodPs rst plus f'rricnct•. 

L 'énc>rJ!it• du !'!tor· '" tr.111 ~ronnc c·11 une accélr.réllion 
des phHJUPS t•rwiron 1:; fois supêrit•tm• n 1·el1P oht(' 
nue pnr lt· hallu~w longitudin ttl. 

On drcril le bnttn~r 1 runwn~.al .,,,fon [,, prot.édé 
S imon-Cnn ,.~. Do·~ uw~urr·" d' ncrdér,tl ion sur 3 t 
élémcn ls d 'élt•rtrod1·s pumllt•lc•o, o;onl données. Dnns 
c·erlain~ cas, on n rc•l(•vé une lenrur en pou,sièrcs 
de gaz épure! dt• 1 i1 2 ntl!/m, maximum. 

P. MAIN-D'OEUVRE - SANTE, SECURITE 
QUESTIONS SOCIALES. 

IND. P 130 Fiche n" 33.30b 

E. BREDENBRUCH. Grubenbrënde und Grubenwehr, 
ihre Bedeutung im Hinblick auf die Rationalisierung 
un ter Tage. /nccmlies de mineJ el équipeJ de üU111e· 

lerti'J, leur importance dam ftt t•ationaliJaliou du fond. 
- Glückauf, 1962, 21 novembre, p. 1394/1396. 

Les éq uiPf·~ cl,• snu vC'Ia{!C' dcvil'tlncnl de plu s t•tl 

plus rH~ces~nirPs vu 1 <'~ dan~rrs nouvraux qu'appor

lrnl ln mécnnisnlion t•l ln concf>nl ration d..,s chan~ 
liers. On doil sc• réjouir Ct'Jlt'ndanl que les courts
circuits, f rollt>mcn['l t•l érfwufft•IJH!IIIS ml'caniquc~ 
n 'onL pu <o ju~qu'n pré~t·nt inrluencê la stoli~lique des 
incendie<: : J,, combu-.1 illn spontanée resle, comme 
nnléri<•urcnwll l. ln t:nuw ptintipnlt•. UnP hnntw pln
nific.:alion el l'utili~ntiun dt·s moyt•ns dl' pré' 1·nlion 

d evraient en rt-Jurn• Ir· nombre, rommr· le m on tre nt 
d eu:oc r•xemplt•., rén•nb: dan~ un ru., on s'est mépris 
sur l'imporl.ulq· d 'un fl'u qui ,·<·sl dh·laré au. co11 
tact d'un d érangt•nwnl : l'apparition d ... rlammes à 
un endroit éloigne n c·nlrainé l'isoiNm·nl d'un quur-

1 ier qui produisnil 1 .:100 1/jour RH'C dtlcle dl· ren 
dement prnJunt () mois. Dan~ un autrP cas. dl.'s tra
vaux d .. ~oudur,• C'l oxytout>nJ!r it un croisc·menl de 
galcrirs on l m is le· fru ou soutènt•rnc•nt c>l l'incendie 

ne fut dtcouvt•rl qu'nil re p!lSSOf!l' d{'s lravatLx du 
dimnndH' : la gnlcric cl l('s vi~lL'\: travaux environ 
nants durent ~ I re• isolés : l'anwnéP d l' Hoo à 900 be1 

fine',; dt pit•m·~ dut t-In• ~llpprinH;I' ct rcmplatéP pro
visoirNlH'III p;u tlu fou tlroyilgl', Il' rét ablis~emen t du 
1 ravni( norm • .J t•Xil!t il J,. l n·u~t·uwnl dt' 30 m de ga 
IPric 1'1 rl'u11 ~i lo d 10 pr"l1·~ dl' twr~onnt•l de plu> 
)Mf jOltr 

l 1n cfp r1·, inn•ndit•, ,, co{tlc fi"( ));"\ {. 

La rni"· l' Il ln,\lllo r,opidt• de, équipP~ de ... au\•e 
tatre ,, Ullt' l,lrcttldt ittlporloncr, f',•nlrainemcnt d, • ._ 

t•quitll'~ • .Ht,...,i. l .. t di,lribu liott dr• m asques à CO 
c·sl un(' hotttlt• prt'cnulion. 111r1is ne peul. e n aucun 
cas. c;u pplt•t•r ill~'> <'flllll>•''> dt• souvel<tl[e. L a perle de 
l dirl'c ll'ur~ Jp <o lnliutt l'l dt· 1 t.hef d'équipe dans 
un .. ini ... tn• n oliiWJI{• l'nrt!tlni,ation del sénncl!s spé· 
C"ioll's pnr un pour ]po; dtl•fs à lo1 station centrale. 
1 c sinislt l' dt• ln Snnc u UllSi i fourni d(· nombreux 
en,.ri(fto ('tn o ·n l ~. f., morl cf,. )0 pc·rsonnes pourvue.~ 
dl' mo-;qu•·~ .outn s.ILIVt'IPurs n'Psi pas imputable au 
CO. mub ittt llHliHJlll' d'o.,sj!c'•nl'. 

IND. P 23 Fiche n° 33. 134 

H. BUSCHE. Die Aufgoben der Diplom-lngenieure 
in neuzeitlichen Bergwerksbetrieben. Les tâchn de l'in
J!hmlll' diplnmé dtmJ l'exploJittfion moderne des mmes. 
- Bergfreihelt, 1962 novembre, p. 425/ 434. 

L'évolution rH pi dL' dt• la ll'chniquc des mines 
n'··~l P•" "•"' " , .. <, rtt•r urw influence sur la s ituation 
f'l 1,. p robft.mo• cf,., ingénieur' dt•s mines. Toul en 
d~~limilnnl 1 P !>Ujd, l'nukur énwnère lf's lâches ac
lut ll1·~ impntlic•s uu" ingénit>urs diplôtnés, dans les 
lruvnu"- du foml. Il JlHssC' en revue la nullure c l le 
dévcloppt'nlt'nl dt·~ Hh.hes pari iculières ou spéci fi
ques Pl cumrm1ntlc• fpur rPpnrlilion l'nlre cadrPs de 
llt fl11 ri ~,. 1'1 in~~nit•ut' dipl6més. 

Il d(•finil lu pii\C'!' dt• l'in!!éll it·ur dans r organisu-
1 io n de l'rnlrC'prisc :mus lt•s Jeux nsped• : ingénieur 
de ln hic>rnr1 lti1• t•f irîll'C'I1ÎCUr roncliOnne[ (slnrf). lf 
rnractériso• l't'vnlution df's lonclions de l'ingéniPur 

don ... l'o•xt>lnitnlioll du rond: clans '"" C"ircomlnncc><; 
nrllwlk·s. il , ... ~ouli ~nc louit· ln signilicul ion écono
miquP. 

En J!uiw d.., conclc"ion, l'uutl'trr inci te les jPunes 
ingén iPuro, cl('., Ill i rw .... 

1) 1 k:. l1·ur '"rlh• d\:{{)Jt.. ~c <>pt'ci.1liser dans les 
fatuités. dutto; clt·~ St'll!·ur~ lt•f., ljH<' ronslntclion des 
madtin('..; t- lt·clruh•c hniquc courant~ haule fré
quence, léfhilo(nalisnlinn. C'IC. 

2) S'if, lrnll\c•nl 1 mploi tian<: fe, cl1arhonnatres 
d~, ln fin dt·lttuo; ~~tude~o. quo> ct·~ inl!énil'urs sc tien
rwnl au courant dt•s dl'v..loppemPnl"' cll• lu teclmiqu P 

1' 1 n rn linll!' lll , "uls, lt-ur rormalion pror(•ssionnellc. 
Pnr ni ll<·urs. lnul l'Il n~..,lanl des cftef~ dans l'en lrt:'

l)rÎS~·. il., fJI'IIVL'nl suivre f p~ cours ~péc iaux. que 

donnr le S.K.B.Y. 
Tonlt•fnrs. nl rtl t.!rl- 1 .. , dillicultés que traversent 

ucltwllt•nwul lt•s tlwrhounng<'s allt·munds. il y aurn 
dans l'avc•n ir Pllc'orP pinte pour dt>s élém NliS tro.vni l
l eur ~. t~cli f.~ t'l cur}[IUit>~ . 
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Q. ETUDES D'ENSEMBLE. 

IND. Q 1132 Fiche n° 33.070 

G. GILLESPIE et G.P. WAUGH. Problems of com
missioning at a new colliery in the Ayrshire coal
field : Killoch Colliery. Les problèmes d'otganisation 
d'1111 no11vea11 fharbonnage da1u le bassm de I'Ayrshire. 
- Steel and Coal, 1962, 26 octobre, p. 807/ 814, 
Il fig. 

Le rhnrhouna~t· dt> Killol'h, Ayrsh irP. Sl' d~vc
foppe en l'{'mplaccmenl d<' plusieurs anciPns épuisés. 
La concession comprend 6 roucltes exploitabl es de 
0.70 à 1.85 m. L'exécution d'un programme d 'inslaf
lat ions nouvelles importantes, laborieusement étudié 
au préalable. comporte notamment un puits de re
tour d'air de 7.20 m 0 bétonné. profondeur 750 m 
environ; un puits d'entrée d'air, 6 m 0 Létonné. 
profondeur 720 m. 

2 r>nvoyages principaux : 2 skips à contrepoids 
dans le premier, 18 t de capacité avec multicâbles. 
machines de t.875 ch. tour de 49 m en béto11 pré
contraint ; cage à .5 étages en alliage léger et conlre
poids dans le second pour translation de 150 h par 
cordée, machine el tour de 52.50 m. 

Installation de préparation pour 600 t/h - nou
veilu venlilah::ur 17.000 ma/min avec ~o cm de dé
pression, etc ... 

L'article expose lt·s éludes préalaLies, le lruvail 
d 'organisation. de p lonification rt r ... xécul ion elu 
prog-ramme de ~et important ~il-ge d'.-xtrucliOil . Il 
fournil des détails r n pRTiiculier sur l'étude et- la 
réalisation des travaux préparatoires. qalerics de 
roulage el de traçage, développement des tailles 
chassanles, équipement du transport souterrain , élec
trification el mécan isation des chantiers. organisa
tion, recrutement de la main-d'œuvre et son instruc
tion. 

Diverses difFicultés ont été éprouvées dans cer
tains travau.'<. en creusement de galeries notamment 
et les solutions apportées ont néanmoins permis l'ac
complissement des projets dans les délais prévus. 

IND. Q 1132 Fiche n° 33.194 

J . BALD. Mechanized production ot Randolph colliery. 
lA prod11ction méc{lnisée {1/1 charbonnage de R.andolph. 
- Steel and Coal, 1962, 16 novembre, p. 934/ 939, 
5 fig. 

T ransformalion d'un dtarhonnage dt> modcslC' f'n 
vergure, près de- Kirkcaldy. Eco::;::;l'. Deux puits: ur1 

ell iptique 4.20 X 3.75 m. retour d'air l'l cxlraction. 
ct un rectangulaire ),6o rn X 3 m. entl'ée d'air. Pro
rondt•ur 160 rn environ. mach ines d'extraction élec
triques de ~50 ch. On extrayait 100 t/jour rn 1959 
avec t28 hommes. Rendement laille 3,7j O kg, total 
Boo kg. Tailles ehassantes havées par machine An
derson Boyes. chargement manuel. Une réorganisa-

lion générale a été décidée el systémat·iquement ap
pliquée. Ln couche a un peu plus de 1 m avec 15 cm 
de pierre vers le milieu. On donne les dét':lils d e 
l'orqnnisntion nouvelle qui a abouti aux résultats 
suivant-s : en janvier 1962. tonnage brut 16.000 (2 
postes) - rendem.t'nt laille 12.450 - total 3.670. 
7<1 l10rnmcs sont occupés pour les 2 postes. La réor
ganisation ,, ~urlo11l porté sur une concentration 
dc~s lmVHLL-.. l'inslrucllon ct l'esprit d'équipe duper
sonm·l. ln rut ionalisation du soutènc-ment el de 
l'ahllllaae. l'l'mploi de convoyeurs à bande, e tc-.. . 

IND. Q 1140 Fiche n° 33.059 

E. SCHROEDTER. L'industrie houillère du Bassin de 
la Ruhr. - Revue de l'Industrie Minérale, 1962, octo
bre, p. 679/ 688. 

Géographie: 6 M d'habitants sur s.ooo lon2 • Va
leur brule de la production des charbonnages de la 
Ruhr : 8 Ma de DM par an. Géologie: 22 % de 
charbons flénus • 59 % cie "l'fiS - 15 % de demi
erras - -1 % d,, mai(!re el ani hradle, Rappel histo
rique: v<.'·r~ 1800, 150 petits charbonnnag{'s à flanc 
de côteau prodtdsûient- 170.000 t/ an. Structure cie 
l'industrie minière: mécanisation dans les chantiers 
à pente c·n dessous de 40". A u-dessus.. [c piqueur 
resle> l'engin normal. Concentration : 105 siè!fes as
surent l'exlraclion avec 1.1 Mt/ an par puits (4.200 

1/i(lur). plusieurs sir~c·s dépussPnl 1 o.ooo t/ jour. 
Ür~flnisat ion rommflllt' des charbonm:l(!t•s de l<r 
Ruhr : sur If' plan t\ronorniqul:' €'1 cotnmt'rcial : u,,_ 
lernel.mensvcrband Ruhrbergbau. Sur le p lan teclr 
niquc : S.K.B.V. 

Réalisations techniques : jusqu'en 19•18. la méca
nisation de l'abattage ne dépassait pas 2.') %. à 
l'l.el.lre actu.ellf", on a dépassé les 50 % ; j6.'j '% par 
rabotage. tll.3 % par aballeuscs à tambour. 

Dans les lravau..'\ au rocher, les Lrous de sonde de 
grand diamètre ont accru les possibili:l és, d'autres 
machines sont aux essais. les berlines de graode ca
pacité réduis('nl les frais de transport. Aujourd'hui. 
le rendement moyen fond atteint 2.400 lqr. Pour dé
passer ce chiffre. il fnudra créer de plus grands 
siè(1'es encore el fermer de vieilles mint:s. 

Problèmes actuel, : la crise de Suez a occasionné 
quelque, raussc~ manœuvres. la semaine de 5 rours 
a diminué la capacité de production dP 9 ML/an, 
la rëdu C'l ion d~:s effectifs l'a diminuée en outre de 
O.:J Ml/an. DPpuis •957. on a ft'rmé des mines pour 
un<' mpacilé de 7 l'vlL L'industrie charbonnière a 
dépl'l1$é beaucoup dt' lVI de DM sous forme de ra
bois pour con!'crvcr ses clients par suilt' du grand 
nombr" cle rafrinNir· ~ du pr;trolP hnrt in!\tallées en 
Alll'rnagne. L'induslrk charbonnière ne s'oppose 
pas à la concurrence. mnL; demande une coordina
tion df' Ioules les l'ornes d'énergif.' pour éviter une 
évolution déréalée et néfaste. 
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IND. 0 1151 Fiche n° 33.073 

X. Coal mining in the Ne+herlands. L'exploitation du 
cbarbon aNx Pay1-Bm. - Colliery Engineering, 1962, 
novembre, p. 444/ 450, 1 1 fig. 

Oocurnt•nlal ion sur lt>s dmrLonnal!('~ née.lan

Jais : 
Bassin du SuJ-Limbour~ - rést•tvc-s 1.700 M 1 

jusqu 'à 1.200 m donl plu,; J e la moilié sonl exploita
hies. R ë parlilion des s ieges. J~nlionnliso:lli o n - m éca

nisnlion . Produd ion d··~ \\ l inl's d 'Etnl approchant 
a nnudll'rntnl de 7.R f\1 1. 3-1 la iii i'S, r••ndt•rnf' nl 
posle- rond 2.1 so kq en moye nrw. 

ProfondC'ur moyNtn..- au-tlessu~ dt• 500 m - pnis

~illlt'f' moy<'lllll' 1.02 m - lonl!urur df' laill \"~ moyr•nne 
t fi8 tn ovnHn' lll{'ll l journnlit•t· ·2. 11) m. 

Produdion rmr taill r 318 1 <'n moyt•nn C' par jour. 
Le 11011V('èl tl s iège Brnlri x va êll·(• ronré ju sque 

;oo m . Les nvancemenl~ t•n u<dPrio· <~lleitrnen l nu
jourd'ln.l i 2.53 m/jour. 

Le droinnr!e du grisou f' , 1 J)nt l iqué' ossr·z lnrg<"

me nl. lnslollntions dr pr<'pnrnlion imporlantl·• dons 
IPsqul•lles l e~ ryclônes jouNtl un waud rô le. 

IND. 0 30 Fiche n'' 32.955 

E. STACH. Wirtschafsgeologie und Zukunft der Kohle. 
Géoli:Jf?ie éconowiqtre el ar,enir d11 charbo11. - Berg
freiheit , 1962, septembre, p . 337/ 347, I l fig. 

1. - Géo~• nphit> économiqut· <•1 gé(tlogie écono
mique du d•<•rhon: la prc>miè- re e~t bif'n connue 
dans l e~ univ1!rs ilés ; géo~rapl.i c• 111inic're l'l fJéogrn
phit· indu!.lrir•lle en sont dt·~ hranclws. La uéoloiJÎ!' 
cconorniqut• u é té dévdoppée par E. H nntrnann ('Il 

1920 à l'l lniVl'rs ilé d e Bt•rlin: t• ll <' nnn l y~t· T'in
flnrnu• de ln géolo(!ie sur l'économie". 

L'influenc<' cl .. la dislan n· à parruurir pottr nmc
ne>r lt' c ltarho,n sur les 1-frtll'\d~ mëlre hés mondiau:\. : 

c:.'<'s l· de ln géogrnphie économiqut'. 
1 ,'otili•rltion dl•.; sous-produits, romme c'{·~t le cas 

à Fu.,dllln , lfl Ruhr cltirwi<~e qui fournit an nuelle
lltenl 6o ]'vl t de charbon en cnrri èo rt• r i où on n clé
couver! que l es rnorl~-lerrnins ( 130 rn <l'ép aisseur) 
n'ét..ti.f'nl rirn d 'aulrf' qut> clt>s schis l<'.; bitumineux 
à hatti e knf'ur t·n pél r•ole qu'on s•• d6prdw d'extlloi 
lr'r: c-'f's l d e ln géologie éc-onomique. 

11. - I3ast• d e 11'1 géologie éC(liormliqtli' elu l'barbon : 
n) la profondrur du l(isemt·nl <'1 ln puis,.nnre dC's 
couch es (!!rn phi qu e> compnrnl if dc·s ~isem ent s des 
Etals-Uni s, clP Grandc-Brt•la~rne. H nute-S il és ic> el 
Ruhr) on l uni· grande influenrt· sur If' re ndem ent cl 

If'" pri-.. d'où le grand drw·loppf'nwnt dt·~ t"xporln 

lions n mérilaincs (au lre !,!ruphiqul!) - b) la leclo
niqul' du l(hwmc•u l a flU~~ i 1111 e grand <' influrnce : 
comparaison d es gisenwnts forl e mt>nl plissé~ d'Aix
la-Ch apelle - c) enfin. la quolitti du charbon est un 

fadl'ur Iri-s imporlnnl . 

Ill. - Pour évaluer la vël leur l-conOJIIÎQlll' du dtar
bon dan~ f'a vt•nir, il raut 1(• comparl'r nvN: S!'S COll 

rurrenls artuels. le pétrole el le gaz naturel : d'une 
trè_, qrande racililé d'ex ploitation, ils gag("Tlent ac
tuellem ent la manche conlre le cltarbon ; leur fai 
blesse est. ct uoi q~t'on en disr, quP leurs réserves 
sont limitées. Si mê-me on en découvr<' encore, l'in
dus trif" ne s'en dëvelopprrn que plus et on p eut pré
voir leur é puis C>mcnt enlre 1975 e l tQSs. aux Etals
Unis. L <'s réserves dr charbon sont b eaucoup plus 
él rvér>s. mais ~1 ne peut êtrr question de fenne r les 
mines p our les rouvri r par après : une fr nneture d e 
mine rorresrond à la perle de ce gisemen t. 

INO. Q 4 Fiche n° 33.311 

L. HOECKER. Gedinge und Akkord, Probleme des 
leistungslohnes im Bergbau unter rechtlichen Blick
punkten. Mt1rché.J et accords, problèrue.r des p1•imes 
dan! les mims tUt poi111 de twe légat. - Glückauf, 
1962, 21 nove mbre, p. 1413/1422. 

Dnns la 1 "' pal'lie dr> l'url ide, l'auteur expose les 
dïllérC' ttce.; qu' il y a en lr(' march é el a ccord relatifs 
n ['r>x.r•lnilalion minérale. Le marché l'SI marchandé. 
lnndis qUI' l'accord c>sl stipulé, parct' que par sn na
lure. c-ontrairem ent à l'accord. il y a dons le marché. 

non unr ITII'.Surr·. tn.ais un e l:'s limalion. 

Le marché Psi caraclérïslique> de l'exploitation des 
minP:s : l'Record ne s'applicwt: qut· là où les con
dition~ le pernwll ent. 

Ensuite il est traité des diwrs('s influences qui 

rëmllcnt d es coulum<>s de travail cl de droit social. 
En pori iC'ulier. il csl no lé quP la chance ou la mal
c hnnrc• du mi~1cur . qui esl exclue tlPs co ntra ts. joue 
un lr(•s g rand rôle dans les marchés c l s'étend à de 
n omLrt"ux: domain es. 

Le q'' chapitre lraile cle l'évolution qui sc dessine 
dnns les mines à la suite de la mécanisation : le p re
neotr dt• travail se trou v~ en présenC'e d'un rythme 
qui rw dérwnd plus d e lui. mais de l'allure de la 
m aciJinr nu r·ylhme d <' laquelle il doil s 'ad apter: il 
faut tlllt' ré'munéra lion qui se distin gu e des primes 
ou aulrt•s form es a rbitraires. L'article se termine par 
des considérations sur la lûehl' normal(:'. 

R. RECHERCHES DOCUMENTATION. 

IND. R 122 Fiche n" 33.06 1 

R. LOISON et P. FOCH. Rapport sur l'activité de le 
station expérimentale de Marienau en 1961. - Revue 
de l'Industrie Minérale, 1962, octobre, p. 701 / 738, 
18 fig. - Charb. de France, Note Techn. n" 2/1962. 
38 p., 18 fig. 

LC'!> 1 ravaux de Marienau SC' classent toujours rn 
cJl'llX r'a légorii'S : lec:hnique d u rour à col<e e l dévc
Jo pj1l'llH•r1[ des tech niques dt' rl uidisation . Les prin
cipaux rr:sult al:• ncq11is en tQ61 concernent: 

1) Emploi des serni-cokcs : progrcs dans la con
naissance du mécanisme : l'emploi du poussier de 
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coke + semi-coke avec séchage préalable de la pâle 
rs t tm amaigrissement efficace pour les charbons 
de Lorraine. 

2) La formai ion des mousses préjudiciabll's à la 
coh ésion dtL coke t>s l due à [aiblr drnsilé de charge· 
ment. faible température des piédroits. fort e largeur 
de four. nature du cha rbon à étudier plus longue
menL 

s) Stabilisa,ion rnéCiiiiÎI{UI' elu ('(l i(C': <''sais de 
tambour lourcwnt ô la m kc•rir clc• MarliuJ.! : pl'u de 
chance d'être ~('ononliqu r• nd Ul' IIPmenl. 

4) Fat'lr•urs de la capodt(· de production : lUl dé
pouiltemen~ de l'en semble d l's études antérieures 
permet de prévoir l'action de divers facteurs déjà 
m entionnées. 

s) Bilan t·hermïque de batt eries : après perfec
tionnrrnent d es méthodes, 1 2 bilans thermiques ef
fectués dans 5 cokeries ont donné des informations 
lrès utiles. 

6) Un cnfournemC'nt à chaud soigneux améliore
rait la quali té. Il resle à le l'éalist-r. 

7) Poussée sur les piédroits: misc> au r:>oint du 
four à paroi mobile. monté fin 196o, ooluell ement 
1 errn inéf' - premiers essais. 

8) Carbonisation par Ouidisalion : essai dans 
une mine mélallurgiqut> d'utili sai ion du col<e de~ 
rluidisnlion dans une b a nde d 'agglomération : résul
tat positif. qualit é supérieure sur Ir poussirr dc 
co kt>. 

9) SrciJage f)l\r Ouidisalion : possibilité de sé
ch~·r des schhun cns fl otté~ rians cm séclwur fluidi sé. 
Application induslidlr à envisagw. 

IND. R 123 Fiche .n° 33.193 

R.F. LANSDOWN. Bretby looks ohead. B1·etby regarde 
en a11a111. - Steel and Coal, 1962, 16 novembre, p. 
925/ 934, 26 fig. 

Article résumant les progrès récents réalisés dans 
la m éca nisat ion des travau.x du fond grâce aux re-

--------------------------
ch errhes du Crntr<d En gin C'f'ring E stablishment du 
National Coal Board ins ta llé à Brelby. 

Avec des croquis explicatifs l 1r<~s doirs. sont suc
n·s~ivPmenl décrlls : 

- La machitJ c à creuser les niches Dawson 
Miller. 

- L es bosseyeusè.s: Jvlark l t consistan t l'n url 

bras muni de 3 roues coupant es. une ex trémilé du 
bms au cenlrc de la ga lerie cl l'a utre, à la périphé
riE'. décrivant un demi-cercle ; avnncemE'nl du cr t'u

s~men l 3 m par po.;te en sdlislc - Mark Ill (.'! Mark 
IV. celle-ti conslruilf· par Sutcliffc. C'n sont des per
f~cl ion nements. 

- Les mach ines à cr!'user lt·s t raçages : une 
ndaptotion de la machin r• Dawson Miller précitée a 
été Pssayée à Swadlin cok. L a machine russe PK 3 
lêt~ coupante conique au bout d 'un lonq bras rota
tif a élé utiliséP égaleme nt à cel effel. Une ins talla
tion comportant concasseur, soufneur-remblaveur a 
élé conçut• pour envoyer les d éblais dans 1~ rem 
blais d,. voie's par dl•s conduites de 10 cm 0. 

La mécan isai ion des taillf's en couches minces a 
suscil ê dl's réa li sat ions: les rabots à frappe lourde, 
deux machines rappC'lanl la Dawson Miller. fon c
lionnanl aulomaliquemenl. C' l f'nfin le CoiJins Mil'w1 

qui doit réaliser l'abatlagt> '•nlif>rr'mtonl automatique. 
la l<• ;If,. ~ans ouvrier. 

0, Jll'ul fl jvui Pr i1 res innovnl ions importantes 
etudiét•s ô Br('l b y : f,•s tli:..pnsilifs d'auscultation el 
J'orientation aulomatiqut·s nucléaires; les appareils 
J,. manipulation automatique des câblE-s, les engins 
dc:- halage èt de traction à commande à dis tancE' avec 
contrôle· nulot'YHIIiqut> : le$ nsp'l' rscllrs d 'eau pour 
abattre lrs pous~ i~res, adaptés a ux lambovn: dC'$ 
machines Anderton. t' le ... 

On s'acheminp résolument vers la généralisation 
d r l'exploilalion automatique au bén éfice de la :-écu. 

rilé et du rendement. 


